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Annonces P:v *rses

Reçu par les derniers Steamers

1000 DE CHAPEAUX
Haute Nouveauté

DERNIER GOUT EN FELURE
LAINE, TOILE. PAILLE,

CASTOR tSOIE,) SATIN,
GLISSE, LEGHORN, &c., &c. &c. 

Formes et couleurs très varié?»

A VENDRE EN GROS SEULEMENT
ml Bon Marche1

A LA MANyF^UCTURE DE

HENRY M. BÂLCER
TioisîRivières 1er Avril 1874. .

Annonces Diverses.

GEORGES BALCER
IMPORTATEUR

COMMISSIONNAIRE
A transfère son pflioc se* magasins dnne 
bâtisse du M II EN K V * .BALCER dans celle 
oi.cnpéu par Mrs. E..V HAUT A Ills, coin de la 
RUE NOTRE-DAM*. A AL EXAN DUE.

Lés MACUANDS et surtout ceux de la 
compagne trouveront toujours chez lui un 
assortiment D À T IULES de

FANTAISIE, *
LAINAGE,

BON N ETTERIE,
' M ERL1 ERIE,

COUTELLERIE
ATICLES 1)E lTfiTE ET DE BUREAU 

SPECIALITE POUR FUMEURS.
Etc., Etc., Etc.

A des avantages réels et tuile con dit ions 
faciles.

\¥Ts
Je ne serai responsable d'aucune dette cou-

Annonces Diverses

ON DEMANDE.
Une porsonne tachant le français et l'anglais 

pour agir comme agent d’assurance daim une 
compagnie d’assuran e sur 1» vie. Termes 
t rftn-a van loge u x.

S'adresser à
EPHRKM DUFRESNE 

Trois-Rivières, 20 Juillet 1874 , Avocat

AVIS
Le soussigné donne avis public qu'il n * sera 

r- sponsublü d’aucune dett ? contractée par qui 
que ce soit en son nom sans son autorisation 
spéciale.

BENJAMIN 8 U LTE

Feuilleton du Constitutionnel 

HISTOIRE
DUnimilll DE MGOLET

JJiJVVlER 1874,
:oo:

L. E.
Successeur de

BATTECAY
S. Mc CLUNG

é PprlL
JmaMmÆLe

HorlogBijoute

iff, />. E. ttatteÿçmj

peaux en feutre ou autrement. 
Trois-Rivières 28 août J874.

Urb. G ELI NAS
MARCHAND DE

sVins I

AVIS.
M. Calixie Lord, de Sorcl, «st entré i\ la 

nmnufttctu e de chapeaux do il. H. L. Bureau, 
en face du magaziu do Louis Brnnelle et Frère 

tracter en mon nom pur qui que ce soit, sans j U réparera, à demande, tout espèces déchu- 
un ordre signé du tua main.

PIERRE rOLIQUIN.
Trois-Rivières 27 Juillet 1874.

Terre à Vendre,
A

Ste. Marguerite.
Sur le grand chemin, de 2^ arpentssur 

50 donf. 50 arpenta en culture et le reste 
en bois franc.

Conditions faciles,
S'adresser à

IGNACE CARON, 
ou à Propriétaire

MICHEL CARON.
Trois-Rivières 13 juillet.

AVENDRE
Deux emplacements bieu bâtis situés sur 

l;i Rue St. Benoit près du couvent des Ursuli- 
nes, appartenant ci-devant fl fou M. Léon 
Doucet, cl aujourd’hui propriété 'le- M. G. B.
R. Dufresne

Conditiods faciles.
Pour plus amples informations.

S'adresser à
E. G ERIN, Avocat.

Rue St. Joseph.
Trois Rivières ) Y Juillet 1874.

N niveau Magasin
DU

DE TOUTES

Liqueurs
Assorties

S O R T E S.

A l’honneur d’annoncer au public pour l’année 1874, qu’il à reçu 
dcrnèremcni un assortiment immense de Montres en Or et Argent variai!
de $6.50 a $300.03. .

L’avantage de ses relations avec les fabricants de son pays lui permet 
de vendre à des prix beaucoup plus réduits que l’année précédente.

De plus on trouvera un grand choix nouveau et complet de Bijouteries. ; 
L’avantage de ses relations Européennes lui permettra d’Exécuter dans 

le plus bref délai, les commandes spéciales pour Montres ou Bijoux qu’on 
yopdra bien lui confier.

M. L. E. Hattegay recommande spécialement au public de prendre 
bonne note que tout article vendu dans son magasin est garanti lel qu’il le 
représente, # .

Tous bijoux commandés seront fails dans le plus bref delai mais 
seulement des articles massifs et solides en or comme Epinglettes, Pendant 
d’Oreil, Chaînes de Montre pour Dames er Messieurs ainsi que des Bagues 
eide» Joncs de toutes sortes de manières avec pierres ou autres, et boulons
de chemise Etc., Etc., Etc. . .

Quand aux réparages il continuera de donner ses soins les plu9 minu*
tieux comme par le passé.

HilUIuÜli
RUE DU PLATON

Autrefois occupe par M. Philippe Gravel.

Le soussigné a l'honneur de vou» informer 
qu’il vient d'ouvrir un Magasin avec un assor­
timent complot île MARCHANDISES SÈ­
CHES, à des prix qui délieront toute Coinpélp 
tiou. Rien ne sera épargné pour satisfaire 
les personnes qui rii«»nororont de leur patro* 
nage. Une visite est respectueusement solli­
citée.

CLÉOPIIAS JACQUÉS. 
Trous-Rivières, 13 Juillet 1871________

PROVINCE DE QUEBEC )
G A N A I) A i

District de Trois-Rivières, V 
Comté de Champlain J

Acte Concernant la Faillie 1869.

Rue Ivoire - I i xr r
Presque'en face du Gras Mar teau, Ancienne place 

de l'JIolel St. Philippe
M. U Gélifias à un assortiment d’Epic e 

ries des mieux assorties, les acheteurs sont 
respectueusement priés do le visiter. Il vend A 
meilleur marché que partout ailleurs.

URBAIN G ELINAS. 
Les Trois-Rivières, le 13 Juillet 1874

Mme. Isaac St. (7yr,
MODISTE

ItTJE du PLATON
Mme. Isaac St. Cyr informe le 

publie, qu'elle vient de recevoir 
un assortiment de Chnpcuux d’é­
té de tout- s sortes, pour Dîmes 
Messieurs et enfants, du tous les 
goûts, depuis les plus bas prix 
jusqu’aux plus élevés.

Madame St. Cyr tient son éta­
blissement sur la Rue du l'iaton.

Impossible d’archeter ailleurs à meilleur 
marché. Une visite et vous *err«fi. 

Trois-Rivières, juin 1873

V.
J850-I8GG.

(Suite)
Lu nouvelle corporation, connue 

sous le noin de ilCurpoiution du Sé­
minaire de Nicolel,” et composée de 
l'évêque des Teois* Rivière, de son 
grand vicaire résidant en celte ville 
ei de einq membres inierues du Sé­
minaire, reçut la sanction du gouver­
neur Sir Edmund Walker Head, le 
?1 juillet 1353.

Vers ce temps, on fit terminer plu­
sieurs upparlements dont le besoin 
se faisait sentir depuis longtemps* 
entre uulrcr, lu chapelle, le cabinet 
de physique et la bibliothèque Le 
plan de la chapelle, donné par Al, 
Bourgeau, architecte de Montréal. 
c»t un modèle de simplicité et d’élé­
gance. C’est l’ordre ionique antique 
qui y domine, avec soubassement en 
altique. Quelque» prêtres du diocèse 
oni généreusement contribué a déco- 

( 1er l'intérieur du nouveau sanctuaire, 
qui fut maugureaux Matines de Ro­
ques 1858. Ceux qui ont assisté À 
celte belle cérémonie n’oul pas dû si­
tôt oublier la pompe qui l’uccoinpa- 
gnée, et le chant du Régittu Cœli de 
ce jour doit être encore préssnt à leur 
mémoire.

La bliothèque fut ensuite préparée 
pour recevoir le» livre» déjà nom* 
breux que possédait le séminaire, et 
qui| a’élèreut maintenant è 18,000 
volumes. Quant au cabiuel de physi­
que, il venait d’etre achevé lorsque 
les uuvaux de la chapelle comnrp'ncé- 
rent. Il contic it une bonne collection 
d’instruments, ainsi que 1500 spéci­
mens de minéralogie et de géologie.

Dan» l’automne de (858, M. Char­
les Dion fut nommé curé de St. 
Prosper où il résida jusqu’à sa mort. 
Ayant eu à diriger le Séminaire, 

1 dan le temps le plus critique peut-être 
de son existence, il se distingua cons

DU l'ÜSTt.TIWIS-limtBtS.

Arrivée et Depart des Malles
POUR L’ETE

A commencer du \ Mai 1874, jusqu'»* 
nouvel avis, lus malien seront distribuez et s 
fermeront îi ce bureau, comme suit :

ET

GRAND DEPOT CENTRAL
. DE

MEUBLES DE MENAGS• •
DE LA. MANUFACTURE DE

SES AMENDEMENTS 
Dans ’.’affaire de

NARCISSE GKIMAUD, Commerçant 
bois, ale la paroisse do Ste. Anne de la Ponde. 

’ * Failli,

de

Distribuée. 

8.00 A. M.

11.30 A. M.

10.00 A. M.

flelinas, Jkrgenm
La Nouvelle

n a N s

Salle

_____  person uc8 _ .
égard, des réclamations, qui le Régi stratum 
u'eat pas tenu de mentionner, dans son certifi­
cat, en vertu, du l’article 7<*0 du code de pro­
cédure civile, du Bas-Canada, sont par le pré­
sent requises de les faire connaître suivant
la loi. „ . r ,

Toutes oppositions afin d’annuler, afin de 
6.«traire, ou afin do charge,ou autres opppsi 
tiens j\ la vente, doivent être déposées entre 
h s mains du soussigné, à son bureau en la 
paroisse do Notre Dame «le la Vbituliou de 
Champlain, avant les quinze jours, qui précé­
deront immédiatement lo jour do la vente ; 
les oppositions afin de conserve» pnuvcnt 
être déposées en aucun temps dans les six 
jours, après le jour de la vente, à savoir :

Uuo terre dé deux arpents de front, plus ou . 
moins, sur vingt-cinq arpents de profondeur, | •* 00 1 •

10 00 A. II.

10.00 A. M.

1.00 P. M.

Montréal, Quôlfcc, So­
rti, Bâti seau, par Ba­
teau quo...............

Township do l’Est» 
haut Canada,
St. Grégoire,Nicolet,40 
par ebejnin du fer, quo.

MALLES LOCALES.
Bertldcr, Sorel, par 

terre, Rive Nord, qua 
le dimanche excepté....

Champlain, partons 
Uivc Nord, quo. le lun­
di excepté....................

EN UROS ET EN DETAIL
;o:o:

Nous offrons no» réivfcrçimncnla les plus sincère?* q nos nombreuses 
pratique» pour le patronage libéral (pii nous a été accordé depuis» que nous 
avons établi notre Manufacture, el nous profilons de celte occasion pour leur 
annoncer que nous uyons maintenant Daiyaortînqent le plu» considerable en 
cette ville eonsUtant en
GARNITURES DE SALONS. SALLE A DINER,

CHAMBRES A COUCHER, PAILLASSE A RESSOp*l,
MATELATS, MIROIRS -ADRES

GRAVURES, Etc., Etc

PRIX BXTRBNIKMXNT BBOU|T
On demande dix apprentis meublicr».

TraU-fthriér* 1 Mo. 1ST* ?JW*Bg0Ni * 91?’

situéeen la Seigneurie de Ste Anne, eu la f 
, . -m* m m dite paroisse, de Ste. Anne de la Pérade sur {

t f g | IW'S •! PpIftP le côté ouest de la Rivière Ste. Aune, prenant
Ifisl AV JL Cil | hon ^.ont uu p,.tit chenal Ste. Mari -, se t«rmi-

! nand eu profondeur un terrain des RéverenucH 
i Dames Religieuses de la Congrégation do 

Notre D..U1C de Montréal, joignant du cOtô 
nord û Nérée Germain, et «lu côté ami à Zéphi- 
rin Germain, avec maison, fjuruil, grange, 
étable et autres bâtisses dessus construites.

Avec réserves en faveur do Nérée Germain, 
sèa hoirs et ayant causes h perpétuité «l’un 
droit do passage, au bas do la dite terre en 
évitant les dommages, le tout suivant son litre 
d’achat passé devant Maître George Beaudry,
Notaire, le 25 Octobre 1859.

Les foins,’ grains et denrées pendant par 
•K racines au temps «le la vende sur la dite

Bécancour par terre 
Rive Sud, quo. le cji- 
niamdie excepté. ..,

St. Maurice, 8t. Nar- 
cissc, Ste, Geneviève, 
quotidienne.................

Shawencgan, St. Etlen. 
ne et Forges St. Mau­
rice, mardi, jeudi, et 
samedi.................

Fermé 

8.00P. M

2.00 P. M.

11.00 A. U.

Les lettres enregistrées doivent ètro dépo­
sée 15 minutes avant lafermeture des malles.

O. K. OGDEN, U. P

les çaeines au temps 
rerre*. sent réservés.

Pour être vendu h la porte de 1 Eglise do la 
dite paroisse de St. Anne de Lapérade, Mardi 
lo sixième jour du mois d’Octobre prochain, 
1874, â onze heures do l'avont-raidi.

iJotre Damé de la VisiUtiou de Champlam 
„ pta. lour de iuüleMm. ie oaonoN(

Syndic

Il ___ Il iwiwmi
Contre l’Incendie des Edifices 

Isolés du Canada,
N’assur» que les propriétés de la campagne et 
celles isolées dans Ica villes et les villages. 
Cette classe do risque» choisis lui permet d'é 
mettre des polices au* taux les plus bar «U» 
est spécialement recommandée i ia cioa9% 
agricole par plusieurs membres du District et 
citoyens éminent» e la vill^ et do la comp*»
gIlC ALEXANDRE McKENZIE, Ecr., m. f.

Président
KPHREM DUFRESNE

Ag ont.
Pour Xfois-Rivlfcre», les Comté» de 8t. Mau- 

rieô et Clmmplaiu*
Tf»U-Eivière»-4mov mbn UT*.

itttingu
laniment par »a prudence et «a sages­
se ; mais su faible santé ne lui permit 
pas de continuer longtemps If sacri­
fice qu’il avait fait pour l’éducation, 
en venant ùNicolet en |848. Après y 
avoir passé dix ans, pendant lesquel» 
il fut loui-à-tour Procureur, Directeur 
et .> u né rieur, il retouruu à i’exercice 
du saint ministère, pour rétablir une 
constitution usée au service de |a 
jeunesse.
En 1859, M. Louis Richer U&fiéche, 
V. G* fut élu Supérieur* Avec cette 
nouvelle charge, U continua d’oxei- 
cer celle de Préfet des étude» qui lui 
avait été conférée au départ de M. 
O. Caron. L’année précédente, M. 
Latièche avait érigé un t«y»lôme pla­
nétaire dan» le j4rdln de» écoliers, 
afin de leur inspirer le goût de l’astro­
nomie. Ce système, unique dans son 

| genre en Canada, el peut-être en 
i Amérique, mérite ici une mention 

11.00 A. M. spèciale.
A une extrémité de l’allée princi­

pale repose, sut un piédes tal en bois, 
un globe de quatre pieds de diamètre 
de quatre a cinq ponces, lundis que 
quelques autres, comme la Terre ont 
à peine un pouce de circonférence. 
Le s satellites sont placée» au bout 
de longue» baguettes mobiles qui s» 
-éunisseni toutes à un pivot commun 
sur lequel e*t fixée la planète. De pe­
tit»» flèches indiquent le mouvement 
respectif de chaque astre dans le sys­
tème, et sur les quatre côtés de» pié­
destaux, sont encadrées de» carte» 
d’astronomie pour falicitcr l’étude de 
cette tcivncc. S’il eut été possible 
de proportionner la distance au volu* 
me, l’espace entre le soleil et Neptu. 
ne aurait été de soixante et quinze

10.30 A. M

2.00 P. M.

raidi

tre du Sémimire. Ss mort fut ans 
grande perte pour l’institution à la 
quelle il appartenait! car ses talent* 
transcendants et son jugement pros
fond devaient en faire un homme éruÂ* 
nenl. Chargé depuis trois ans de la 
philosophie intellectuelle, il avait 
montrer pour celle tcience une opti- 
tude v-aiement extraordinaire, Déjè 
il possédait à fond, pour ainsi dire, 
les philosophes anciens et moderne», 
surtout les philosophes chrétiens, 
qu’il étudiait avec une ardtmr qu« 
tenait de l’enthousiasme*. Son génie 
précoce se jeuait des difficultés que 
présentent ordinairement les oeuvres 
de ce» grande maitres, et chaque jou/ 
était pour lui un nouveau progrès 
vers les hautes régions de la penséo 
où il aimait ù s’élever avec Haimés, 
Bossuet et Si. Thomas.

Avant de professer la philosophie à 
Nicolel, M. Gélinas avait été secré­
taire de l’évêque de» Trois-Rivières 
pendant trois ans. C’est après cette 
époque qu’il ré olut d’embrusser la 
carrière de professeur pour laquelle 
il semblait né. Doue des plus heu­
reuses qualités de l'esprit et du coeur 
il était sincèrement estimé de tous 
ceux qui le connaissaient. Mais ceux 
là seul qui ont veout avec lui, ont pu 
justemeut apprécier ia noblesse de 
sentiment, l’amitié constante st l’ai* 
inable piété de celte homme trop U>t 
élevé â leur affection.

Un an après U mort de M. Gélinas 
le Séminaire fut cruellement éprouvé 
par le départ de M. Lafièche, qne 
Mgr. Cooke et le vœu général du 
clergé dudiocèse venaient d’appeler 
à l’évêché, pour administrer les Mai­
res de la Cathédrale. Après gqe §i|» 
Koncc de dou*e années, passée» 
milieu des sauvages dn Nord- 
M* Lafièche était revenu en it*, 
avec le dessein de se reposer de» tir 
ligues de ses mifsion» lointaines, 
dans la maison où il avait autrefois 
puisé son éducation. Mais le ptna.if 
qu’il aurait éprouvé à travailler, le 
reste de sa vie, à J’ayancerqeql de l| 
jeunesse studieuse, lui fut refusé,la 
gloire de Dieu el de son Eglise Iqi 
demandait de nonveaux •ücrifjco». 
non moins pénibles que ceux qu'il 
s’était jadis imposés comme mission­
naire de la Rivière Rouge. Cinq ans 
s’étaient à peine écoulés depuis son 
retour, que i'ohéissaccc à scs Supé­
rieurs le força de adiré encore un 
adieu au Séminaire de Nicole!. Pen­
dant cette courte période, H avait été 
successivement professeur de Mathé* 
tnotiques et de philosophie intellectu­
elle, puis Préfet des éludes, pllCU 
qu’il occupait encore à son départ.

Il est innutile d’énumérer ici les 
services signalés qu’il à rendus à 
l’institution qui s’honore de l’avoir eu 
pour Supérieur. Cea détails paraî­
traient oiseux, surtout dans uo temps 
oû ses écrits sont dsns toutes Us 
mains et son noin daosjupU U» bou­
ches Qu’il suffire de dire que eog 
coeur était rempli d’amour pour U» 
jeune» gens confiés à aet soins, •! 
que tous ses talents leur éfatenl (j^ 
voués.

M - Ths Caron fut de nouveau élu 
Supérieur enSeptcmlpp |8fil. Le 1er 
Juin suivant, eut lieu la bénédiction 
solennelle d’une statue do la Sie.Vief- 
ge et d’une autre de Si Joseph qu’un 
ancien élève,le Révérend E Quer. 
lier, avait fuit placer dans le jardin 
des écoliers. Le sermon de circons­
tance fut prêché par M. Lafièche, eq 
présence de Su Grandeur l’évêqun 
des Trois-Rivières et de toute la coin* 
munuuté.

Les évènements qui se sont passés 
dans les quatre dernière» années ne 
tont pas asse2| iinportanis pqqt fnéri- 
ter une mention spéciale dan» celte 
courte histoire. Il faut en excepter né * 
anrnoins l’affiliation de Nicolet à 
l’Unirersité-Laval, qui date dn If 
Mai 1863, et la mor» de M Désaul* 
nier», lo 3 Mars 1865.

Tout le monde sera frappé dee 
épreuves extraordinaires que \u mai­
son de Nicolel eut à subir depuis

arj)cnts: mai» conime la chose n’était quinze ans.ll est vraifcomine il a tlêjq 
pa» praticable dan» le ça» présent, la été remarqué, que les éleves augr.
distance à été rédtitle yinqt-cinq fois 
plus que le volume, ce qui donne A 
peu près trois arpents à la longueur 
totale. L’idée el les proportion» de 
ce système planétaire sont non seule* . , r
ment d»es à M» Lafièche, miii le force el te gloire MM. ^ erland, 
tout est encoio l’ouvrage de aee et Harper, O. Caroa, Lafièche, Qélr 
mains, naa et Désnuleier», éieiept tous per

L« 14 «oôl I860, moarat, à l'àn ti« d«polt I885> 
de X8 ana, M. Philippe Qéliaae, prè- «r«iien‘ été enlerée per le mort-, d «V

ineqtaient oonaidérablement en nonr 
bre de manière à teenier son indé­
pendance; mais les boiqmes dqnt elle 
avait à déplorer In perte, data le mê* 
nqe temps, n’ea étaieet pae moine eq
g"" - - - ^ ^r* ■ “•

D2B

^879



? ». «•* « .f ,4 • v* ft J d ... \\J ■£ - ) ■ y\i
‘*—* * »••«■ -v M* W<VnMmI< JÛE CONSTITUTION,NivL-~ERITION SEMI- QUOTIDIENNE

- * *•

fret durent obéir k la eoîx d • b’ur» 
nopériénr; dhiàtrisn *n6n s’éloignèrent 
pour cia«e ile^sumé*. Et qnnod j*n 
•bac'fqn'oti i^iildVntré eux eqt lni«- 
né;uJans to« ’fcirco'nniaue.eg ordinaire'*, 
un *Me difficile à remplir imis’éiouQr 

*qué te Séflaip^ire #:l |>u aurvivro fi
' periff» 1 ’ ? ??
,«>. . » . (A ffrnhiiurr)

LR CONSTITUTIONNEL.

Trois-Rivières 28 Septembre 1S74
* »

I On pirle_.de. ciut)£Cu)jQt4 prabiblp* 
qui doivent avoir lieu dans le cabinet fédé­
ral.1 Plusieurs do uos donii-dieux sont déjà 
fatigués d'occupe t les banquettes divines et 

•ils veillent maintenant jouir ca piix d.*s 
’trophées qu’ils ont remportés depuis qu’ils 
'sont au pouvoir. Leur determination if est 
rien inojna que légitime assurément. Il n’y. 

•a pas longtemps qu’ils sont uos seigneurs 
-st maîtres, mais ils ont déjà tant fait pour 
? le pays qu’ils seutent le besoin de cliun- 
'ger d’occupation, p’après les rumeurs qui 
circulent, M.Cartwright doit faire place à 
1 M. Holton.* Financier de cinquantième or- 
•drs M. Cartwright renonce eufio à conqué 
1 rir la gloire nveo lo portefeuille do* finan­
ces; lo déficit, qu’il’avait prédit avec taut 

• d’empbase, n’existant pas, il est dégoûté 
•tout à fait et veut chercher ailleurs une 
•consolation aux déboires que lui ont causés 
ses faux calculs. Puisque le fameux déficit 
■’existe paa,*il ne voit plus alors en quoi \\ 
pourrait bien Être utile au cabinet doM .Mc. 
Kensié.L’hon. M. Ross,dit-on, sera nommé 
collecteur des douanes pour la ville d’Ha­
lifax.Là, du moins,ce monsieur n’uuru {dus 
k craindre les revirements do la fortune, 
qui sont assez fréquents pour les ministres 
de la justice. Il . serait remplacé par M. 
Smith du département do l’Intérieur. Ce 
dernier département serait occupé par M* 
Va il ou M. Jones, de la Nouvelle-Ecosse. 
' On parle dè-Mï Blake ou de Al# Browo 
pour le poste do présidout du conseil ot 
Premier, à la place de M. McKenzie qui 
prendrait le portefeuille des travaux pu­
blics. La nomination du sénateur George 
Brown‘Serait très populaire, surtout dans 
la province de Québec. Sa célèbre réputa­
tion comme diplomate,rehaussée encore par 
]c prestige dont il s’est entouré par le pro** 
jetdti traité de réciprocité, serait de natu- 
.rc à réjouir les amis sincères de la uatioua. 
lité française en Canada. Tous ceux qui 
veuleut que nos destinées politiques soient 
confiées à des hommes justes et impartiaux 
ne manqueraient pas, non plu*, d’applau­
dir a l’élévation du fameux Brown.

Il parait que 31. Çhaplcau va occuper 
dignement les loisirs que loi laisse sa dé­
mission de ministre pour aller plaider la 
cause de Lépine devant les tribunaux de 
•Manitoba. Il faut un talent du genre do 
celui dé M. Chaplenu pour empêcher le 
•jugc-cn-chcf Wood de s’abandonner à 
des passions qu’il a lui-même contribué 
à soulever. . . .

Une décision rendue cette semaine pnr 
îa Cour d’appel comporte que les syndics 
officiels nommés par l i Chambres de com­
merce de Montréal, ont droit d’agir pour 
lo Dntrict pour lequel ils ont été ainsi 
nommés, nonobstant la nomination posté­
rieure des syndics dans chaque comté par 
les nouvelles chambros de commerce»

dans la paroisse de Batiscsn. Il commença 
ses études classiques au collé40 de Trois- 
Rivières et les termina au Séminaire do 
Nicolet. Tonsuré ea 1865 il reçut l’ordrs 
sacré, de U prêtrise au Séminaire de Nico­
le* lo 19 septembre 1869. Mgr. de Trois- 
Rivières l’envoya successivement aux vi­
cariats de St Christophe, Gcntilly ot de 
Chanjplain. L’année dernière il fut nommé 
i 11 euro de St; Luc qu’il dut abipdonnor 
cet été pour raison do mauvaise suri té. 
Ssntantsa Gu prochaine, lo Rév. 31. Bru- 
nolle vint chercher un dernier asile au 
Couvent des Scaurs deCharité de cotte vil- 
lo pour finir on paix une carrière sacerdo­
tale, courte à lu vérité majs pourtant bien 
remplie. C’est à cette résidence qui la mort 
est venue le surprendre le 25 courant II 
nppirtcuaitfi une famille honorable qui u 
déjà fourni deux autres membres fi l’Egli­
se. En effet, le défunt était frère do.MM. 
Edouard et George.? Bruuclb ecclésiasti­
ques au séminaire de cette ville*

J)oué d’une piété remarquable,d*un zè-‘ 
le ardent de gagner des finies à Dieu, pos 
sédant enfin toutes les qualités qui font du 
prêtre le digne représentant de Jésus- 
Christ sur la terre, le regretté défunt n’eût 
pas manqué de fournir une carrière fructu­
euse et bien remplie. ^

Les funérailles auront lieu mardi, dc- 
maiu matin à la cuthédralo ofi se fera 1 in­
humation. Les parents, les amis et tous le? 
fidèles do cette ville sont respectueusemen. 
invités à y assister.

Orilîuaïions.

Hier matio, dans le porche entre le ma­
gasin do chaussure* de M, Aimé Olivier 
et le magasin de tailleur de 31 M. I»or et 
Dufresne, on a trouvé deux fioles qui 
avaient contenu du pétrole. L’une étuit 
vide, 1 mais son odsmr témoignait de sa

montageee de la Judée- •. .ne vous les 
figures pas comme celle que voue, voyez eu 
ce pays. Il n*ya ancune rcaseniblanee. 
Au moment de les pénétrer on dirait 
qu’cllo forment un luimouso plateau; 
collées les unes aux uutros elles paraissent

destination dernière, l’autre était encore , former uno seule montagne,...et des nbi-
A ____________________________________________1 î* /I______ fi .1... . . . .° «ii 1 •4 moitié remplie. Ces deux fioles étaient 
auprès d’un tas de bois heureusemont très- 
vert. L écorne était grillée et noireio ; 
uno fenêtre delà boutique avait été tn- 
foncée et la flamme, m ollc avait pu pren­
dre dans le t.us de bois, aurait dans uu ins­
tant pénétré daus tout l’édifice.

Dans lu uuit de samedi fi dimanche, un dos 
bateaux de la compagnie, “ Union, ” VA9 
hyssinimi, s’ih échoué près do cette ville. 
Lu brume a été lu c.iuvu dv* cet accident. 
Hier uvaut midi, quatre Steamboats sont- 
paitis pour aller le retirer do Jfi.i t ont réussi 
mi bout d’une heure, fi lo remettre fi flot*. 
Heureusement, V Abyss tu i an »:’:i reçu au­
cun dommage considérable il est parti 
pour Québec hier fi midi.

Le* travaux do l i nouvelle bâtisse que 
M. N. Godin fuit construire sur l.i rue du 
Platon avancent rapidement. Cctto bâtisse 
sera probablement un des plus beaux édi­
fices de Trois-Rivières.Qu nul fi l’immense 
block Shortîsy l’extérieur en est complète­
ment terminé et fait l’admiration do 
tous les étrangers qui visitant uetre ville.

mes les séparent. Après en avoir franchi 
uno il faut la descendre pour en escalader 
une autre : l’on sort d’un précipieo pour 
tomber duns une abîme,ot croyant toujours 
arriver au dernier sommet nous allons 
ainsi de déception en déception. C’est 
pourtant à travers tout cela que passèrent 
les matériaux du temple de Jérusalem ot 
plus tard l’armée de Titus et des Croisés 
avec leurs lourdes machine?..... Les apô­
tres y passèrent aussi ayant lu légèreté do 
la gazelle du désert : chargés de la bonne 
nouvelle ils allaient planter lu croix uu 
Capitole, conquérir lo inonde fi J.C. Pier­
re de Galilée était maître do llomo avant 
que Titus le lut de Jérusalem.

L’aucftire René llxberi.

Mgr Li fléché a conféré hier dans la 
chapelle du Séminaire de Nicolet, les ordres 
suivants : •

Tonsures: 31. 31. James M. Ginley. J. 
Btc Grenier, Adolphe Blondin, Olivier 
Benuchêne. Edmond Oourvul, Théophile 
Joy.J et Norbert Proulx ;

Minoré*: 3131- Antoine Lamy, Raymond 
Caisse, Marcel Gill, Alfred Lebrun, 3Ié- 
déric Roy, Théophile Lemire, Exilia 
J nielle, J, Btc Grenier, et James M Gin­
ley.

Prêtresi^U Elic Blais. Ce monsieur est 
frère du directeur du semintiie de Nico- 
lct.

Tous appartiennent na diocèse fie Trois- 
Rivières i Perception de 31. 31. Ginley 
qui appartient au diocoie de Toronto.

Notes Locales.

Rome et Jônisalain.

ancien

René Hubert, de Paris, Franc--, né en 
1648 du mariage de René Hubert et d’An­
ne 1 lorry,et émigré au Canada,s’est mariée 
fi Québec en 1069 fi Françoise de la Croix 
décédée en 1711, et peu de temps après 
fi MaVic-Anne du lu Porte décédée en 1718, 
puis fi Angélique Favcron la même aimée;

......fi"........... _i* j- 1.. __ e...

pressions,«t une partie do celui de la reliure 
Ils agrandissent maintenant k>rr établis* 
Minent pour pouvoir loger lo mirerait de 
matériel qu’ils viennent d’njjjuérir ot le 
^rand nombre d'hommes additionnels qu’­
ils dorront employer# II? prendront, le 28 
du courant , la oliargo de lu Gasett* Offi­
cielle du Canada et des impressions dépar­
tementales. Les imprimions ju Parlement 
no leur seront livrées qu’au commencement 
de décembre prochain. On dit quo M. 
Taylor va abandonner entièrement Pim* 
priment).—Courrier d'Outauuai*.

Faits Divnrs

Veterans de ]812.— D’après une 
lettre reçue des Commissions de T Hôpital 
de Chelsea, Angleterre, il parait que le 
Royal Warrant du mois de février der­
nier ne s’applique qu’aux soldats réguliers, 
conséquemment, la pension, douton a tant 
parlé depuis quelques semaines, n’oxtste 
pas pour tou» nos miliciens. Il fallait lo di­
re tout de suite, que diantre ! On no dé­
range pas au-delfide mille personnes pour 
des balivernes. Nous publierons lu lettre 
de Chelsea.

Un autre vétéran qui a fj.it la compagne 
de 1812. Sen nom est Charles Labolh, il 
est figé de 89 un? et demeure fi Montréal. 
11 possède la plénitude de ses facultés, il a 
assisté fi rengagement de (’hateuuguay ofi

re de epécnliitiop qui, pour Être tare, 
sera peut-être pat moins très-profitable. Il 
•’agit u2 plus ot moins que d’é’ever des vi- 
aonrf dans le but d’cà vendre les pesux aux 
mrchânds de fourrures.^

Ce monsieur possède déjà un assez bou 
nombre 'de sujets et u refusé dernièrenient 
diton, la somme de fl 50 pour un couple!

Un enclos spécial est construit pour tej 
recevoir; et des dispositioue sont prbug 
pour leur permettre de ss baigner et d« 
ufendro leurs ébats eu tout temps, comme 
u l’état sduvugè.

Quand ou songe aux prix toujours crois* 
sauts que les fourrures commendent hur le 
marchés, il est permis de croire que c?ttç 
nouvelle industrie pourrait être plus pruib 
table qu'on lie serait porté & le croire fi 
première vue.—Semaine Agricole.

ent.— Un ouvrier maçon ont 
tte après midi fi H heures du haut

il était greffier eu chef do la pré vos té de I ^ a reVu UI1C bdh; au genou. La cicatrice 
Québec. . <-*t encore parfaitement visible, 31. Label-

Do son 1er. mariage sont issus: 1. Jean ^ eîi* lu grand père de M. Clis. Labclle,

Noua rappelons encore une fuis k nos 
lecteurs que c’est demain soir que doit 
n\oir liou le concert de Rosa d’Erina la 
Prima Donna de l’Irlande. Les succès 
qu’eîle a remportés sur les deux continents, 
les éloges qu’en ont faits tous les journaux 
d’Europe, et des Etaû-Unis, sont un gage 
ussuré do l’heureux résultat de son con­
cert fi Trois-Rivières. Montrons aux au­
tres villes que nous aussi, nous possédons 
le goût musical, et que nous savous ap­
précier lo talent en toute* choses.

Le Journal de Québec annonce qu’il y a 
actuellement cent soixante-quinze ecclésias­
tiques aq Séminaire de Trois-Rivières. 
Notre confrère a été mal informé. C’est 
vingt cinq et non cent soixante-quinze 
ecclésiastiques qu’il y a actuellement au sé­
minaire de cctto ville.

C’était fétefiSte. Ursule, le 23 du cou­
rant. Une mnguifique cloche, donnée par 
31. L. A. Boyer, membre du comté de 
Maîkinoi.gé, à été bénie au milieu d’un 
grand concours de fidèles de St. Ursule et 
des paroisses environnantes.

ht Morning Post du 7 public un extrait 
du Livre Bleu, relatif au canal do.Suez. 

.-Le rapport adressé au comic de Derby sur 
1s condition du canal par le colonel Stokes, 
■’exprime avec beaucoup de satisfaction 
pur la manière dont l’exploitation est con­
duite. La profondeur du canal est suOi- 
•sonte et facilement maintenue, excepté fi 
Port-Saïd où l’ensablement est fi craindre; 
q\unt à la largeur, non seulement clic est- 
suffisante, mais lo colonel est même d’avis 
qa’il serait intempestif et imprudent de 
•l’augmenter, dans l’état actuel du canal, 
■travée Ica précautions mini tie uses qui *out 
prises, une collision est: impossible. Les 
délais infligés.aux navires d'attendre duns 
,lta bassins ktérauxsont peu considérables, 
et tout ce que l’oo pourrait désirer, serait 
-la créution/d’un bassin latéral de- chaque 
côté du canal*au lieu d’un côté seulement. 

^L’égalité maintenue fi l’égard des-*-navire? 
des différentes nations est parfaite, et le? 
îculs navires qui jouissont d'tfn ; prhitég* 
quelconque sont les vapeurs qui font 1 
terries des postât. .
t - Le rapport se tsrmino psr rexpressiuu 
dt vifr remerciements fi l’adresse do .M. d j 
.LeiNpist des agents delà Compagnie 
pour la oompisisauce qu’ijs ont témoignée 
à l’envoyé du ffouvernement kritnnnimiA

L’exposition annuelle des produits agrieo- 
las du comté da Maskincngc doit avoir 
lieu le 8 octobre prochai u, dans la parois­
se de la Rivière du Loup. Celle du comté 
do St. Maurice aura lieu le 18 du même 
mois, au village d’Ynmachiche.

On compte, fi Maskiuongé, dit le Jour­
nal de Québcr,quatre vétérans do la milice 
de 1812. Ce sont de? vieillards encore 
pleins de vigueur et qui racontent avec 
verve et entrain, les campagnes auxquel­
les ils ont pris part. Ce sont M3I* Pierre 
Vertefeuüle, âgé de 85 âu«, Abraham Lc- 
myrc-Gawcher, de SC, Pierre Cloutier, de 
79 et MéJurd Dugas, de 81 ans.

Le nombre des élèves qui fréquentent le? 
deux écoles des Frères de cotte ville s’élè­
ve à ouatre cent cinquante. Dans la magni­
fique bâtisse que la corporation vient do 
faire construire daus le quartier St Philip­
pe, on n'en compte pas moins de cent soi- 
xunic.ll y a donc Qude’fide six cents élèves 
qui reçoivent leur éduction au séminaire 
et chez les frères de laDoctriueChrétieunc.

W 9 •

Il est rumeur que M. ghehyn a été 
prié, psr un grand uombre d’élecljçurs du 
.comté de Montmorency, de ‘se présenter 
«én opposition k M. Angers.—Journal de
.Québec ^ y . t .. .

I* Sè?. S Braoelle.

En cctto ville, audalfi de cent édifices ont 
été bâtis ou sont actuellement eu cons­
truction depuis l’année dernière.

Nousavons enfin reçu, ces jours derniers 
le “ rapport du comité spécial sur les cau­
ses des troubles du Territoire du Nord- 
Ouest. "

Les directeurs provisoires de la Société 
permanente de Construction des Trois- 
Rivières ont eu une réuuiou, samedi soir 
et ils ont choisi 31. Wm 3IoDougall pour 
président, M. Sévère Dumoulin pour vice 
présidant, 31. N. L. Dcnoncourt pour Se­
crétaire trésorier et M. H S.Oooke pour as­
sistant secretaire trésorier.

l.e ekm* <h «oefae, a déjà
É»it plMienr* par Ma, Alto aquéo vient eo* 
'oor* d «b faire an* biea aen.iblu dan* la 
■Pw**|**4ttRév. Mewir» Qédéon Bruucl-

*■ n,k Tcadredi Uax- 
teadi dentor. L# n«rctto d4faat a «ucoom- 
M. daaa U Irmto et odUm année de son 
•j» a «tuyti d’uto m^’adia doulou 
IPeuM qui le minait depuis assez lon**- 

t; temps.
, Lt RévJ 31 # Bru telle naquit eu 1843

La paroisse de la Pointe du Lac compte 
trois vétéraus de 1812: Alexis Mahcu, 
Louis Alarie, François Duplessis qui tous 
trois ont servi dans le quatrième bataillon 
stationné presque tiut lo temps d« la guerre 
à TIsls aux noix. Mandé en toute h$te, 
lors de l’invasion du soté de la llivièro 
Ohatesugusj, 00 bataillon eut le regret de 
n’arriver que juste an moment où le Dieu 
des batailles, donnait la victoire aux mi­
lice» canadiennes. Oss trois vétérans, bien 
que dépassant 80 . ans sont pleins de vi- 
gtur

Lecture par Valbi D. Gêrin 
Zouave Pontifical.

Monseigneur et Messieurs.
{Su ite')

La billo vue. do li mor que donue la 
ternisse du monastère et les égards multi­
pliés des bons Pères ne peuvent nous faire 
oublier Jérusalem dont nous sentons plus 
que jamais le bésoin et le désir de baiser 
la terre. Quinze lieues seulement nous en 
séparent ; mais ici plus «le chemin de fer, 
pus même de voilure. Dans toute la Pa­
lestine, il n'y a que deux manières de 
voyager, fi pied ou fi cheval. Les voitures 
son t encore fi l’état de curiosité. C’est 
tellcmcut le cas que quelques jours après 
mou arrivée fi Jérusalem, je vis le peuple 
se précipiter tout fi coup aux portes de lu 
ville, je crus fi quelque incendie ou fi 
quelque grande fête : il s’agissait tout 
scmplemont d* voir rouler une petite voi­
ture légère, et je puis assurer que Paris, 
si curieux, courait moins vite au premier 
vélocipède sorti de scs boutiques. La 
plupart voyait une voiture pour la premiè­
re fois. Le sol n’était que mont?, rochers 
et précipices, il ost impossible de rendre 
la moindre foute carrossable, et souvent, 
on rencontre des passages très-difficiles 
fi cheval et même fi pied. Les transports 
considérables se font au moyen de cha­
meaux que l’on fait coucher pour leur ap­
pliquer sur le dos une espèce de brancard 
dans lequel ou dépose les fardeaux. Sans 
nous inquiéter de ces nécessités, rt nous 
souvenuut que nous sommes pèlerins, nous 
prenons, fi pied, la route de Jérusalem en 
traversant d’abord la plaine de Saron, célè­
bre par si fertilité et par le souvonir de 
Samson qui y brûla les moissons dos Phi 
listins en y laohant 300 renards avec des 
torches enflammées fi la queue : en cer­
tains endroit le blé inurit pendant qu’à 
d’autres on ne fait que le semer . ce qui 
n’est pas ruitivé est couvert do fleurs de 
toutes sort s. Après deux heures et demi 
de marche nous entrons fiRomlet(villagc de 
4.000 habitants) l’anciounc Aumathie 
d’où sortirent Joseph et Niçodème qui 
ensevelirent le Sauveur,

Dans le monastère ou montre une cham­
bre qu’lmbituNupoléon 1er lors de son ex 
pédition en Syrie. Le lenJemaiu au mo­
ment du départ sept ou huit fantômes se 
dirigent sur nous en montrant les uns des 
mains.sans doigt, d’autres des figures sans 
lèvres ou sans nez. A cette vue nous ne 
pouvons nous empêcher de reculer d’un 
pas: ce sont de ces lépreux objet d’iiorrcur 
pour toute lu société. A Jérusalem nous 
en rencontrons le quartier des lépreux 
spécialement réservé fi eus malheureux, 
sans appui et sans espérancos. Nous leur 
donnons une ubolo, sans les toucher, et 
nous nous hâtons vers Jérusalem. La 
plaine se continue eu devenant cependant 
plus accidentée. Le soleil comme un géant 
sort derrière les montagnes qu’il couvre et 
réjouit de sa blanche lumière. Les oi­
seaux chantent eu se désaltérant au calice 
des fleurs, et de loin nous vient la voix 
claire et lente d’un musulman chantant un 
hymiue matinal fi la gloire du Prophète. 
Pendant trois heures aucune rencontre si 
ce n’est ici et là quelque oim/i(corps-de- 
girde) ofi donnent des soldats chargés de 
protéger les voyageurs, et quelques restes 
de villages abandonnés, parmi lesquels on 
distingue celui qu’on dit avoir été la pa­
trie du boq larron. On rattache une lé­
gende pieuse nu miracle de cette conver­
sion la première qui ait obtenu le sang du 
Crucifix. La voici telle que racontée : 
“ C’était au moment de la fuite en Egyp* 
“te. Le caravane que suivaient Joseph 
f* et Marie s’était retni e es route a r's la 
“ repas du tnidi au bord de-la fontaine, 
“ fi l’ombre de» mûriers. L’Enfant Jésus 
l( s’était endormi sur L? genoux de sa mè- 
•* rc et la Vierge respectait ce divin som- 
“ meil. Toqt-à-coup deux voleurs s’élan- 
14 çanfc des broussaille? parurent dovant 
(t Rux : la Vierge leur montra l’enfant 

endormi et l’un des doux voleurs touché 
“ jusqu'au fond de l'âmo défendit uu lieu 
“d’attaquer. Trente ans s’écoulèrent: 
“ Jésus passa à travers lo monde en faisant 
u le bien, l'histoire ne di( pa9 ce que fix’ 
“ le larron ; mais un jour trois croix se 
“ so dressèrent au sommet du Goljoth : lo 
“ Fils de riiomtno était attaché entre

mariage
Btc. René; 2. Simon ; 2.René Louis ; 4. 
Françoise 31nrie;5 Marie-Anne; 6.Charles 
François; 7.Mario Charlotte; 8, Pierre; do 
son 2d. mariage il û’eut pas d'enfants; de 
son 3mc. mariage sont issus; 9. Pierre; 10.
Charles Régis; et 11. Angélique Louise.

Du mari a go de Simon Hubert, fils de 
René, avec Marie Anne La rue on 1068 
sont issus : 1. Mu rie Renée; 2.Marie Mugdo- 
le inc ; 3.3111 rie Adrienne; 4 Mario Angé­
lique; 5. Pierre Guillaume; 6. Anne Fran­
çoise; 4. J can, et 8. And ré.

Pu mariage de Jean Hubert, fil? de Si“ 
mon et petit fils de René, aveu Thérèse 
Roy Porteïnnee vers 1742 est iswu eutre 
autres: Pierre en 1744.

Du mariage de Pierre Hub art, fils de 
Jean, petit fils de Simon et. arrière petit- 
fils de René, avec CathcriucGrcuier, veuve 
Etienne Héroux Bourgainvillc, en 1769 
sent issus: Pierre en 1771, puis plus tard 
31icliel et Simon,

Du mariage dePicrrcIIubert, fils de Pierre 
et de Catherine Grenier, avec 31aric Louise 
Carbonneau en 1796 sont issus: 1. Pierre, 
né 30 août et décédé vers novembre 1797 ;
2. Pierre Eljo, né 21 et décédé 22 mars 
1799; 3. Lucie, néo 9 dépembre 1801 et 
décédée 20 avril 1804 ; 5. Adélaïde, uée 
30 juin 1803,religieuse de l’ordre desürsu-
I in es, Sœur St. Hubert; 6. Euphrosinc, néç 
le 16 juin 1803, religieuse de l’or­
dre des Ursehn'es, Sqpur St. Au­
gustin, décédée 6 mars 1858 ; 7. Marie 
Céleste, née le 26 janvier 1806, mariée 
fi Jean I?to Dugutiy; 8. Catherine, néo 29 
avril 1808, mariée fi François Milot:*9. 
Petrus,hé 19 août 1810,marié fiMnricMug- 
dclcinc Apolline Rivard Dufresne ; 10.; 
T h a rs ilc.n ée 15a v r il et décédée 10 mai 1812 
U,Clément, né 21 juillet et décédé 9 uoût 
J SI3; 12.Moïse, né 29 avril 1815. marié fi
II Marie Eléonore Rivard Dufresne, et 
décédé 28 mars 1868; 13. Edouard, né 29 
décembre 1816, marié fi 31 arguer!to Bel­
le mare; 14.Justino,née et décédée 29 août 
1818; 15. Hilaire, né 8 mai et décédé'S 
aofit 1820; 16. Marguerite, née 13 juillet 
1821 et décédée 30 mars 1S22: 17. garçon 
anonyme, né et décédé 28 septembre 1825, 
ondoyé.

Dq mariage 24 janvier 1837 de Petrus 
Hubert, fils de Pierre et de filarie Louise 
Carbonneau, avec Mario Magdeleine Apol­
line Rivard Dnfresnc. née 22 juillet 1817 
et 2de. fille de Frederick Rivard Dufres­
ne ot de Marie Marthe Moreau, sont is­
sus :1. Pierre Léger, né 6 août 1838. ma­
rié fi Marie Iléloï'C Richer Laflèc!ic30 
octobre 1S65;2. Anne, née 9 juillet 1841, 
mariée fiAntoinc Brassard 18 janvier 1870;
3. Apolline Ilodwidgc, née 6 novembre 
1S42, religieuse de l’ordre des Sœurs Gri­
ses de la Charité, Sœur Hubert; 4. Eugène 
Lui le. né 14 mai 1844, marié fi Eléonore 
Dtigal 5 mai 18(2; ;>, Louis Augustin, né 
14 avril 1846, marié fi Zoé D’aoùt 21 
avril 1873; 6. Adolphe Richer,ué 17 août 
18*17 et décédé 4 juillet 1S67; 7. Augusti­
ne, née 4 janvier 1849, religieuse de l’or 
dro des Sœurs de laProvidcnce de Sa Cha­
rité, Sœur Jean Bcrchtnnn»; 8. MnricEiui- 
lie, née 6 novembre 1851; 9. Denise Adcl- 
phine, née 15 et décédée 24 août 1853;10. 
Victor Napoléon,né 17 mai 1S5G;11. Fran­
çois George Wilfrid, né 30 janvier 1858 
et décédé 30 mars 1862; 12.Joseph Jules 
Frederick, né 5 janvier 186Î.

N- B.Mgr. JcanFrançoisHubcrt, évêque
deQuébec né en 1739,et les curésPicrre

que
illc-

“ doux voleurs. Le bon larron fi qui le 
4,1 Christ promit le Ciol était cMlui là mê* 

4 me qui avait sauvé l'Enfant. Jésus. ” 
Mais voici les montagnes avec leur tris­

tesse et leur grandeur sauvages. Le»

néflubert né en 1744 etLouisÀhtoine Hu­
bert r.é en 1754, tous trois frères, étaient 
les fils de Jacques Frunçois Hubert,les pe­
tit-fils de Charles François Hubert, et les 
arrière petits-fils de l'aucètreKenéHubert ; 
M. le curé do Québec Augustin David 
Hubqrt.né en 1751,étiit le fils de Charles 
Régis Hubert, et lo petit-fils de i’ancêtro 
René Hubert.

I^s Trois-Rivières, 28 septembre 1874. 
?ETBU8 IÎUtfERT, N. P. et 
__  __ lnsp. d’Kcolcs.

M. L. B. Taylor, nctucilcmcnt impti- 
rncur de la Heine, a vendu tout son maté­
riel d’imprimoric aux propriétaires du Ti­
mes, d’Ottawa, 3Î31. McLeau, Roger et 
Oie. On sait que ces derniers, étant les 
plu» bas soumissionnaires, ont obtenu, du­
rant la dernière session, le contrat des im-

h vocal de cette ville, de la société Trudel, 
Ta il Ion et Ln belle

31 Gabriel Lenoir dit Rolland, père. 
Gabriclle L. Rolland, Eouicr, marchant 
et fabricant de chaussures do Montréal, 
est aujourd'hui âgé de 81 nir» et possède 
encore toute scs facultés intélectuelles. Cet 
estimable et respectable vieillard est né 
aux Turmerics des Rolland, dans la Parois- 
su de Montréal.

Il est entré ail service et fi fait la guerre 
de 1812, fi l’âge de 20 ans, fous le géné­
ral McIntosh, capitaine Jean Delisle, Per­
rault, officier, Casimir Duranccâu, sergent 
et Hugues Louoir, caporal.

La paroisse du Berthior; en bas, compte j 
aussi quelques vétérans dont voici les 
noms; Laurent Ratté, âgé de 80 uns; Ga­
briel Blais, âgé do 82 ans; J Vermotto. 
âgé de S4 ans Jacques Carbonneau, âgé 
do 8G an?; Augustin Guillchiettc, âgé de 
S2 ans Joseph Carbonneau, âgé de 80 ans.

Dans la paroisse de St François Riviè­
re du sud, on cite les nommés Pélérin 
Gendron et Lnflarnme qui tous trois sont 
des vétérans de 1812 et 1815.

À l’Aocicnno Lorettc, ou cite le nom de 
3f. Louis Gauvin, âgé de 82 ans, qui a 
servi en 1813sous le col. Murry, dans 
le 5c bataillon Plattsbourgh, et aussi M . 
Jacques Drolet, âgé dp 88 ans. Ce sout 
deux viej lards encore nie: tes. î

A Québec il y a plusieurs et nous men­
tion notons catre^uitrc? 31 François Fradct 
âgé de 80 un?, qui exerce ençore apjourr 
d’hui le métiei de maçon.

—3îercrcdi dernier, nu camp do La- 
prairie, dit la Minerve, le* docteurs Erskir 
et Lussier, en inspectant leurs hommîs re­
marquèrent dans les rangs un jeune soldat, 
qui paraissait avoir une fistule lacryma­
le, ' :

Lo père étant present, raconta quo Pen- 
faut était tombé, il y n cinq semaines, daus 
un champ nouvellement fauché et qui ?c 
fit mal au coin de 1 œil; peu après, il fut 
pris de vomissement et d’une grande ten­
dance au sommeil. Un médecin fut con­
sulté et 1 enfant prit du mieux, mais on 
s’aperçut bientôt que sos yeux étaient 
devenus convergents. Cependant, il se sen­
tit assez bien poursuivre .esautres ot ve­
nir prendre place dans les rangs.

Le Dr. Lussier, de Mantréal, assistant- 
chirurgien du 29e bataillon, croyant, ’d’a­
près les symptômes et l’histoini du cas, 
qu’il devait y avoir quelque blessure nu 
cerveau, crut devoir sonder, la pl: lie En 
effet, à une profondeur d’environ un quart 
le pouce, il découvrit un corps étranger. 
L’enfant fut mis fous l’effet du chlorofor­
me, ct.fi l’aide d’un petit forceps, le wéde 
cin fit l’extraction d’un bout de branche 
long de deux pouces et demi et de la gros­
seur d’un manche de plume. L’extrémité 
qui était entrée, était taillée en biseau et 
coupant. Ce corps étranger a pu pénétrer 
au moins un pouce dans le cerveau par 
l’orbite en suivant le plancher inférieur.

L’eufantest parti de suite pour retourner 
daus sa fanille.

— Nous lisons dans une feuille bolirc du 
30 août* ’
•‘Dimanche dernier des enfants ont trou­
vé sur les bords de la Meuse, fi Permis 
une bouteille bien bouchéo dans laquelle 
se trouvait le billet suivant, écrit en langue 
uéurlandansc:

“11 janvier 1873.
”3Ia chère Jeanne,

” Je t'écris ces quelques lignes pendant 
’’que je lutte contre la mer et que mon 
’’navire menace de se briser. Je n'en nui» 
’’plus. Nous nous trouvons fi 20 lat. sept, 
et 12 long... la mort nous menacé... 

’’J'espère que nous nous reverrons au e el.
’’Robert Willekens.”

meurtre A MiRAMiciii.—Vendredi 
soir, un matelot du nom de Thomas Pain 
venu de Québec pur le “Secret” trinquait 
dans qne auborgo de Chatham avec un ma- 
matelot do «a connaissance du nom de 
McKeffon, lorsqu’il s'engagea entre eux 
uno discussion sur leurs capacités rsppcc 
tive». On s'échauffa tant que McKeffon 
tira uu poignard et lu dirigea dans Tab- 
domen do Pain. On transporta le blessé 
fi bord du ‘-Secret,” oft les soins médi­
caux lui furent prodigués, mais on vain 
car il mourut quelque heures après. Mc­
Keffon n été empoigné pur la police, et
uno euquôto u été instituée do suite._
Mon i leur-Acadien.

Une exploitation rare.—Un mon­
sieur Morin, de la paroisse de St. Pic, com­
té de Bagot, vient d’entreprendre un gen-

ACCIDENT 
tombé cette
d’une cheminée do l’Ecole des PrèreS 
Glacis, d’une hauteur de 60 pied?

Il est resté comme inseusible quelques 
instants sur lo foI. Il ?e releva bientôt 
tout étourdi de sa chute. On lo mit dans 
une calèche pour le conduire chez lui. Il 
n’avait pas de contusion grave. Evènement.

—Suiul-B.«zils est devenue région 
tremblante.

Les tremblements de terre ou mieux le» 
bruits étranges qui s’y sout fait entendre 
il y a quelques Fe-maincs, se remettent 
avec plus de violence que jamais, et une 
partie de la population on émoi, a pris K) 
parti de déguerpir. Le reste est sur )q 
qui vive.
NOYâ.—Les accidouts se succèdent avec 
une désolante rapidité. 0c matin a l'heure 
du travail, six journaliers de bord so run. 
dniunt en chaloupe à leur navire en char­
gement au quai des commissaires. Un des 
journaliers, du nom de Alexandre Cadet, 
était debout dan? l’embarcation, quand uu 
propulseur, passant fi peu (le distance, fit 
chavirer en quelque sorte la chaloupe, et 
l’iufortuné Cadet fut précipité dans lu 
fleuve. Ses compagnons, en danger du 
mort eux-mêmes, n’ont pu lui porter su- 
cour?.
Voici le signalement du défuut: Taille,
5 pieds et 4 pouces: barbe rousse et mous­
tachus: pantalon ch tweed gris; chcmiso 
du wincey barrée; gilet en serge bleue; bi* 
guc eu argent au doigt, portant deux 
cœurs; scapulaire avec médaille: madonne 
dcStc. Anne dans un étui en plomb. 
Une carte d’affiliation fila Société Uieu- 
\eill.iute des Journaliers de navire.— 
Evènement.

N’cwY-ork, 24.—L’opinion général» e*t 
que les chefs do la dernière rebellion fi lu 
Nouvelle.Orléans seront mis en accusation. 
Les hommes influents de cette ville dé­
clarent hautement que, si la chose a lieu, 
on devra s’attendre fi do nouveaux actes 
dj violence.

Kellogg a télégraphié, hier soir, au 
ProçuroRr-Général que si les troupe* 
étaient rappelées, une nouvelle émeute au­
rait lieu et qu’elle durerait tant que Kel­
logg et ses partisans ne seront pas tués ou 
chassés de l’Etat.

Tro.is navires de guorro sont arrivé?, 
hier soir, fi un endroit peu distant de la 
Nouvelle-Orléans.

Kellogg a envoyé vq aqtro télégramme 
k Washington, tard dan* la soirée d’hiçr, 
portant que ln Ligne Blanche su répandait 
dans les autres Etats du sud.

31out SUBITE. — Le capt. John Henry 
Edwards, de U barque Neptune- de Cork, 
mouillé aux estacades de Hall, est Riort 
subitement hier soir fi bord de son navire 
Il souffrait d(une gustrite et prenait de 
l’opium comme remède. On suppose qu’i| 
mira forcé un peu la dose. Le défunt était 
âgé d’environ 50 ans et n'était marié quo 
depuis six mors.

Les Drs. Worry et Maguire 01J ^ 
appelés auprè» de lui, mais trop tard pPou 
être utiles au malade.—Evènement. **

—31. Henri Stanley, qui avait été en­
voyé par le Nina- York Herald fi la recher­
che de Livings tou, a dû quitter l'Angleter­
re pour se rendre en Afrique. J1 est accom­
pagné de 800 compagnon, dont un grand 
nombre ont servi daus la marine.

Il se propose de poursuivre l’œuvre de 
son devancier.

Un homme âgé de 105 ane partait cos 
; jours derniers de St. Jean pour les Etats- 

Unis, où il allait, disait-ilgignorf quelque 
chose jwur ses vieux jours.

Sol ma 24.—Ce matin, un convoi de six 
chars spr le chemin de f«r Sciais, Rome 
it Dalton, ( st tombé de dessus uu pont 
fi une hauteur de 60 pieds. Le train e?t 
complètement brisé.L’ingénieur,lechauffeur 
et plusieurs passagers ont été tufs et njes- 
que tous les passagers ont éié blessé», 
Parmi les victimes, sc trouve W. M* 
Bayd, ox-juge do la Cour Suprême de 
1’Alabama.

—Une Alsacienne sc confesse :
“ 3Iou père, j'ui commi? un grtnd pé* 

ebé. •
—Voyons !
—Je n’oserais jamais : U chose est trop 

grave.
—Mais encore ! v
—J’ai épousé un Prussien.
—Ma fille, gardez*lo : c'est votre péni­

tence. ”

système de distribution gratuite 
des lettres et autres artiolep oxnédiéé par 
U malle, doit être mis en force à Montréal 
lo 1er oetobre.

—-Un individu de FalLRiver a été con­
damné fi $25 d’umende pour cruauté à son 
cheval, mais il est encore libre de battre sa 
femme.

OCCUPA 
POU < ïIONS
1 vu ' | UUU iuiuau, im jo

soir. Point de capital. Nous envoyons

"IJ! '■
A la maison, homme» 
et femme ,* $ÏG par se­
maine, Im jonr ou !• 

un rs-
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LE CONSTITUTIONNEL—EDITION SEMI-QUOTIDIENNE

Annonces Nouvelles T"

avertissement.

}l\TB PAR LICITATION

'erres du Portage et de l’autre côté à côté 
à Je u-Baptistc 6t. Arnanld, wui batiment.*v 1

Quatre neuvième* Indvis 
dan» un emplacement situé en la dite pa. 
roihBO, de trois arpents surdeux arpents et de­
mi plus ou moins formant le terrain qu’il peut 
y avoir du la rivière H'itiscan un chemin des 
Forges, joignant du côté ouest à XV. J. lion

Annonces Nouvelles.

SOUMISSIONS.
Lo soussigné recevra Jusqu’au 10 octobro 

des soumissions, pour la construction d’une

Un but savoir quVn vertu

derson, du côté Est à Mi ssieurs D. D. Price k ! maison h deux étng:?» toit français etc 
çie, avec un quai sur le riviiKe.ss.mi bâtiment. Les plans peuvent être vus à hon oflicc.

• ’ Quatre neuvièmes indivis ti'udrct»* i â
(Lms une terre située* ên la dite paroisse, prt*— 
mier mug, de trois urpents et huit dixièmes do

LA RUE VILLE
Vis-à-vis le Graud Séminaire de Trois-Rivières

A’uun sentenju d’homologniion, rendue aux *' 
Tiois-Rivièr©*} lu vîngfc-çinquléjrtfë jour V 
>u oré rent mois do Septembre de l’année , “As pré lent moi» «le Se 
mil huit eent soixante qùa'orz*, pur l'Ho­
norable A. Poletto, lin dos Juges de la cour
'Supérieure pour la Province de Québec sur 
Paris des parents UesDoinoisolleHlMiiloméne
'Aiteriey P roster, Clara Alice Broster, Loui- 

McCatdcy Broster et Fanny NVright
Br jeter, tontes quatre enfants mineures, 
flues'du inarlag j d'entre feu John Broster
Wnson vivant marchand d » b »is, d.# la cité 
des T.ois-Hivièrcs, avec Dame Philomènc 
Lise, son épouse. .

Il sera pur 1© Notaire soussigné, commis â 
ret effet par la sentence d'homologation, pro­
cédé lundi le dix-neuvièmo jour du mois d’Oe- 
tobre prochain, à dix heures précises du matin 
a \% porto de l’église de la paroisse des Trois- 
Rivière», à la criée, v -nto et adjudication pu- 
bliquo «tes immeubles suivants situés en ladlto 
Cité des Trois-Rivières, et mardi le vingtième 
jour des dit» mois et nunôo ü midi, h la porte 
de l’église de la paroisse de Sic Geneviève do 
BatiscAn, à la criée, vente et adjudication pu­
blique de quatre neuvièmes indivis dans les im­
meubles ci-après désignés situés en la dite

front, sur vingt et uii arpents* de profondeur, 
prenant en front au chemin, en profondeur un 
cordon de lu concession, joignant au sud ouest 
à une route et Charles Lufèbvrc, et an nord Est 

I u Narcisse VuiIlot,, avec lumaitioii et les bâti­
ments dessus construits.

Quatre neuvièmes indivis 
.dans une terre située en la dite paroisse, ne 
deux arpents de front sur vingt et un arpents 
(le profondeur, eu front û la rivière Voillet. t n 
profondeur à l.i terre sus désignée, joignant nu 
nord Est â Edounrd Vcillet et au sud ouest & 
Joseph lloudo, sans bâtiment.

ST. STANISLAS.
Go Quatre neuvièmes indivis dans une terre 

située en lu paroisse St Stunislaw, dans le rang 
L'été St, Paul, do deux arpents de front, sur 
vingt arpents de profondeur, joignant nu nord 
à Jean Jacob et un sud à François Ti fléau It, 
prenant en front au chemin du dit rang et en 
profondeur aux terres du rang St. Pi. rie, sails 
bâtiment.

A. LARDE
Trois Rivière.». 23 Septembre 1874.

Compagnie du Richelieu,

paroisse Sto Geneviève do Batiscan, et enfin 
èqua’ri* heures de l'après-i-midi du d t vingtiô 
bl* jour d’octobre prochain, â la porte de l’égli- 
w je la paroisssu du St. Stanislas, â la criée, 
rente et a I judication publique de quatre neu­
vièmes indivis dans un immeuble situé en 
cette dite parô’sso de St. Stanislas, 
Jts sus-dits immeubles dépendant do la 
succession du dit fou John Broster, Renier, 
en son vivant des Trois-Rivières, les conditions 
outre celles-ci après m .-ntionnées seront énon­
cées au moment de le vente, on peut aussi les 
connaîtro d’avance en s’adressant au Notaire
soussigné. '

Huit la description des dits immeubles à 
are vendus au plus offrant et dernier enchéris­
seur,pour le plus haut prix et somme qui pour­
rait en être obtenu et qui ne sera pas moins 
quo du prix auquel chacun des dits immeubles 
n été estimé par les experts nommés dans cet­
te affaira par acte reçu par T. E Normand 
ft Ü. T. Trudol Notaires, « t tel que désigné 
dans la déclaration des requérants reçue par le 
dit T. JS. Normand,

“AUX TROIS-RIVIERES”

Les dits immeubles seront vendus sans ga­
rantie de mesure précise nu plus offrant et 
dernier enchérisseur et àun prix qui ne sera pas 
moins que fie prix de départ, savoir, lo. De la 
tionime de treize cent soixante quinze piastre*, 
outre le constitiit ci dessus mentionné, et la 
somme due ù T. E. Normand pour ameliora­
tion, pour les dits quatre neuvièmes dans 
l'immeuble en premier lieu désigné :
2o De neuf cent cinquante piastre» pour l'im­
meuble le d uxièinc sus désigné, même prix 
pour l’immeuble le tr< isième sus désigné. 
3oCiz)q cent cinquante piastres pour l'immeu­
ble IMe le quatrième sus désigné, même prix pour 
le cinquième sus désigné, même prix pour le 
sixième sus désigné, même prix pour le sep­
tième sus désigné, même prix pour lu huitiè­
me sus désigné.
do Cent quatre vingt» piastres pour lo ucuviè 
me -us désigné, même prix pour lo dixième sus 
désigné,môme prix pour le onzième sus désigné 
môme prix pour le douzième sus désigné, mé­

pris pour le treizième sus désigné.
Cent soixante quinze piastres pourlc qnator-

ièine kiw duidf'iiA

me

zième sus désigné.
“ TERRES DE STE. GENEVIEVE >1

lo. Quatre neuvièmes indivis dans un empla­
cement s5tué on cotte cité des Trois-Rivières 
au nord est delà rua Bonaventurc, de c nt 
quinze pieds et demi de frout sur cent 
foixante pieds de profondeur, prenant en front 

la dite rue Bonaventurc, eu profondeur â la 
rue Niverville, joignant d’un coté, au nord, par­
ue a.Jean Biptistis McLeod, père, et partie à 
Antoine Desaulni r», au sud, au terrain lo deu­
xième ci-après désigné, avec aussi quatre neu- 
>ieniC8 indivis, dans la maison do briques â 
deux étages, allonge â icelle et autres bâti­
ments.

Cet emplacement est porté au Cadastre d'en- 
r gî temont sous le Numéro 1015. L'acqué- 
feur Be'a tenu, outre s m prix d’achat, do pay­
er k flamo Veuve Val Héros de 2St Real quatre 
jjeuyiètD. K d'une rente constituée au capital 
4e cinq cent» livres; les autres cinq neuvièmes 
du dit vmplaccinenl iudivis app1u’tiennent â 
T. E. Normand, Ecufer.

2o La totalité d'un emplacement situé en 
prtic dite Cité au nord Est de la .rue Bunavcn* 
tire, de cinquantc-et-iin pied* do front, sur 
environ cent soixante pieds de profondeur, pre­
nant en front à la di£c rueBonaventuru en pro­
fondeur à la rucNiverrillo. joignant au nord nu 
terrain ci-après désigné, et au sud è Alexander 
Bap tut, sans bâtiment. Çet emplacement est 
porté nu Cii'ia-tre d’enregistrement, faisant 
partie du Numéro 16î6#

$o Un autre empla.'einent situé nu dit lieu 
des mêu.es dimensions du terrain fus-désl- 
gné fusant ainsi partie du Numéro 1G1G du 
dit Cadastre, a ’.jacont aux terrains u -désignés, 
Ming bâtiment.

4o Un nuire terrain situé bu même endroit 
nq sud-ouest do la dite rucBonavent.irc de quA- 
iante-huit pieds de frunt.sur cent vingt pieds do 
profondeur, mesure anglaise joignant en front 
i Ja dite rue, en profondeur â Eucharistc Du- i 
chaîne, joignant au nord au terrain cl-apièsdé 
•igné,au sud aux représentant» de feu Charles 
Bosom niée Genes t, fesaut partjc du Numéro 
847 du Cadastre d’Enrégisirem.*.nt, sans bâti­
ment.

Go. Un outre terrain situé au même lieu des 
roèmen dinicU'ions, adjacent au terrain su - 
désigné, fesant aussi partie du Numéro 8-17 
du dit Cadastre, aussi sans bâtiment.

6c. Un nuire teruin.-ituc au inèni'i h:u, des 
mêmes dim Ujsioiis, adjacent au terrain sus- 
débigué, fesaut aussi partie du No. 847 du dit 
Cadastre, aussi sans bâtiment 

7o. Un autre terrain situé au même lieu.d'*s 
mêmes dimensions, udjacent au terrain sus- 
dêsigné fêtant aussi partie du Numéro 847 du 
dit Cadastre, aussi sans bâtiment.

8o. Uu autre terrain situé au même lieu, des 
mêmes dimensions adjacent ap terrain sus- 

déslgaé*, fesantaussi partje du Numéro 847 du 
dit Cadastrp, aussi sans bâti n ont.

9o. Un U rmiu situé en cette dite Cité â l’Ouest 
d* la rue St George, do quarante pieds de 
frout mr cent vingt pied* de profondeur, le tout 
Jflesure anglaise, tn front & la dite ru-?, en 
profondeur, à Olivier Monic, joignant au 
Nord àM. M. Golinas, Bergeron k cief qu sud 
qu terraip ci-après d>lgné, fessne partie du 
Numéro 366 dt| Cudostn; d’Eurégistrcment, 
wmi bâtiment.

lüo. Un aqtro terrain situé nu même cn- 
flro t et de» mémos dimensions; f.jsant aussi 
pArtie du Numéfo 3Q6 du Cadastre d'Enregis- 
hem**nt%»Ap8 bâtjiqent:

lio. Unsutro terrain situé au même endroit, 
et destnèmesdimiqsions; fesaqt ati<si partie, 
duaumém 366 du Cadastre d*Enregistrement 
»tns bâtiment.

>2°. Un autre terrain situé aq même endroit 
•tdes même» dimensions, fusant aussi partie 
nu Numéro 3G6 du Cadastre d'Enrégistremcnt 
•Ans bâtiment.

13o. Un autre terrain situé an iqèino cn- 
«roit et des mémo» dimensions, fusant aussi 
partie du Numéro 366 du Cadastre d’Enregis- 
ucmegt sans batiment.

»to. Un autre terrain situé au mémo endroit 
Je irrégulière, contenant cent soixan­
te pieds sur la rue dos forges, coût trent<M!t-un 
piedi nr U rue Ri. George, et cent soixantc- 
••uf pjedi sur la rueBolvin,étant leNuméro qoi 
q» Cadsitro d*cnrégUtrcmcnt« aussi sans bâti-
(IMla

Quarante cinq piastres pour les quatre neu­
vièmes indivis dans i’iinmonble le premier dé­
signé.

Trente six piastres pour les mêmes droits 
dans l'immeuble, le d. uxième désigné.

Cent trente quatre piastres pour les mômes 
droits dans l’Immeuble le troisième désigné.

Quatre vingt s dix piastres pour les mêmes 
droits dans l’immeuble lv quatrième désigné.

Et enttn, cent soixante dix huit piastres pour 
1cm mêmes croit» dans la terre 6t. Stanislas.

A la charge par les adjudicataire! de payer 
de leurs deniers en sus du prix d’adjudication, 
les frais d’autorisation, annonces et tousau- 
t'es pour parvenir à la présente vente, etc, 
nu prorata du prix de sa oh de Icuis acquisi­
tions, le coût du ou des contrats de vente et 
d’une copie autheutiquo d’iceux duement enre­
gistrée que chacun, des dits acquéreurs devra 
délivrer à lu dite tutr.ee, sous quinze jours de 
la date du dit contrat.

Plus aux chargea et conditions suivantes : 
lo Que chaque Immeuble s m pris dans l’é- 
L où il se trouvera le jour dt l'adjudication

CHANGEMENT DES PRIX
DE PASS AG E

A partir de lundi, le 14 septembre courant 
et jusqu'à nouvel avis les prix du Pa-sag ? â 
bord des Batuaux-è-Vapeur Québec et Montréal 
seront comme suit: Partant desTrois-Uiviètes 
pour Montréal ou Québec.
Passage de Chambre.......................... 81.00
Pour Sore), do..................................0.50
Passage de Pont.................................. 0.25

A bord des Batenux-.VVapeur CANADA et 
TUOlS-ltIVIERES. Partant pour Montréal 
ou Québec.
Passage de Chambre..........................$0.75

do l’ont................................. 0.25
Le fret sera pri* à bord du Qiitbec et du 

Montréal à cinquante pour cent au-dessous du 
tarif ordinaire.

Pour information, s’adresser nu Bureau de 
la compagnie,

OL. ON. D ESI LETS 
Trois-Rivières 14 sept. 1874.

ÂvTs~p ïj7* l i c “
Est par le présent donné qu'une demanda se­

ra faite à lu législature de la pro\ ince de Qui'- 
bec, â sa prochaine session, pour lu passation 
d’un “ acte pour uincnder, réviser et consoli­
der Pacte d'incorporation de la Cité de Trois- 
Rivières et les diflérents actes qui l'amen­
dent. ”

J. G. A. F RIO ON, 
Secrétaire-Trésorier 

Hôtel-de-Villo. \
Trois-Rivières, 12 Septembre 1ST4. j

Compagnie du RichHieu,

tat

NOUVEAU CHANGEMENT
A partir de mercredi, le 9 S -ptembre cou 

rant,et tousles mercredis suivants, le Vapeur 
lier!hier laissera Trois-Rivières, pour Montréal 
et les ports intermédiaires, â 10 heures, A. M 
au lieu do 11 heures comme ci-devant.

Les dimanches, il partira pour les mêmes 
ports aussitôt après la grande Mess*.

OL. ON. D ESI LETS
Agent.

Trois-Rivières 9 Septembre 187-J.
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DES CHAMPS

AVIS.

60 LOTS VENDRE
*,o:n:o:

Aussi : une Terre dans la paroisse Mont-Carme], rung St. Félix, de 4 arpents de front sur 30 arpents de profondeur ; 50 
arpents en culture avec mi is on maison, grange et dépendances.

4 Terres sur lo rang des G rais de 3 arpents sur 24 de profondeur, vis-à-vis Pile aux Tourtrcs. prenant leur iront sur <TSt.

et vente d'ic.lui, 1 adjudicataire d :vntu sup­
porter toutes les sofvitudrs apparente» ou oc­
cultes dont I»-* dit immeuble peut ôtiu grevé.

2o Que les adjudicataires paieront du jour de 
l’adjudication, les rentes cousiituôtp représen­
tant les cens et rentes et autres r utes foncières 
dont les dits immeublco peuvent être char­
gés.

3o Que l’adjudicataire des quatre neuvièmes 
indivis du premier lot su* désigné paiera à 
T. E. Normand, Ecuicr, Notaire, une somme 
de cinq cent quatre vingt» piastres en sus dé 
la dite somme de treize cent ho Xante quinze 
piastre1 h, et les dits quatre m uvièmes de la di­
te rente con^fituée au capital (le (L ux mille 
piastres. (La dite soiuiiij de cinq cent quatre 
vingt» piastres étant pour la portion des amé­
liorations faites au dit immeuble que doivent 
le» dite» mineures au dit T. E. Normand.) 
L’adjudicataire de chaque lot paiera comptant 
la moitié du prix d’adjudication, enduit un 
quart (lima deux unset un quart dans 

quatre ans le tout à compter du jour de l’ad­
judication avec intérêt de huit pour cent pur 
un, le dit intérêt payable annuellement. •

La part revenant aux dite» mineures reste­
ra sur le dernier paiement.

Si quelques erreur» s’étaient glissées dans 
lo présent avis ©Île» seront rectifiées lors de la 
vente.

T. E. NORMAND N. P.
Trois-IL vières, 25 septembre 1874.

Le soussigné offre en vente le fonds d» 
comnnT/e de la ci-d vaut société de DENE- 
CHAUD .j* ItlCIvABV. consistant en épicerie» 
ainsi qu* 1-* bail â loyer du magasin jusqu'au 
1 Mai prochuin.

Conditions libérale».
S’adresser immtdjntoment A JAMES SIIOIl 

TIS.
Trois-Rivières 7 Septembre 1874

yi vj s.
Les livre9 do la Manufacture do laine d'Va- 

maehichu sont déposés au bureau du soussi­
gné. coin des rues Hart et Alexandre, pour 
collection. Ceux qui doivent à la dite manu 
facture win requis de mu payer sous le plus
veurt délai-

P. O. DESILÉT8.
Président M. L. Y.

Trois-Uivièrds 23 août 1874.

Maurice.
Trois-ltiviùres, 22 Juillet 1874.

s’adresser il A. LARUE.

"*0“-

Acte concernant la taie 18681
Il t scs amendement» 

Dons l’affaire do
PIERRE THE RI EN, commerçant de la Ri­

vière du Loup (en haut), District des 
Trois-Rivières.

Failli.

i. i.. Cie.,CLAIR &
A G KN T GENERAL

4 wiiimi
COURTIER--------ET

HOTEL - DE^VJLLE ! 1
■ ■ - »

MARDI, 29 8F.PTKMBBB 

GRAND CONGICRT 
MUSICAL et INSTRUMENTAL

Par la Célèbre Uantntric.

ROSA D’ERINA!
\\J BENiriCE DE8

Pauvres de Trois-Rivieres

PROVINCE DE QUEBEC, }
District des Trois-Rivieres f

Cour Qircuit.
Le Septième jour de Septembre M>1 huit 

cent soixante quatorze.
Terme continué par ajournement,

PRfctiF.NT :
I/Honorable Antoine Palette J. G. S.

No. 101G
Armand Edmond Gorvuis, Ecuicr, Avocat 

de la Cité de Trois-Rivières.
Demandeur

Son

C.

Troi.sJlivIôrop, 21 Août 1874,

et.
Eucharists Grenier, Lonis Célinaset Adol- 

plic Lamothe tous trois commerçants de ladite 
Cité. Défendeur

!
KT

La Compagnie de» terres et bois du St. Mau- 
riC°* Tier» Saisie

Avis public est par le présent donné que i'im- 
incuhlc sous mentionné sera vendu mix temps 
et lieu mentionné» plus bas. Toute» personnes 
ayant â exercera cctéga-d des réclamation» «tue 
le Hégiitintciir n’est pus tenu de incntlomior 
dans son certificat en vente de Partiale 100 du 
code de procédure civil du bas Canada sont par 
le present requise» de les faire connaître suivant 
ln loi.Tou tes oppositions afin d annuler^ fin de 
distraire, afin de charge ou autres oppositions h 
la vente doivent être déposée» entre le» mains
du sousigne h son Bureau en la dite paroisse I iy MrDmrn vi i f1 •le lu ltivi&rc .lu Loup, avant le. quln*o Jour» ” «OWOWOALL, M. L,
qui précéderont immédiatement le jour de la | E. GKRIN, M. P. P. 
vente, les opposition» ntin de Conserver peu­
vent être déposées en aucun te dips dans les 
«ix jour» après le jour de lu vente, à Savoir :

Un terrain de formo irrégulière situé en la 
dite paroisse de la Rivière du Loup, dans le 
comté do Maskinongé ditDistrict, au Sud ouest
do la grande Rivière du Lo ip. do. cinquante ^
pieds -e front ou environ sur cent pieds plu» ou I . «Tr n f ?• *• • * *T nr
moins de haut,ensuite d’un arpent «*t un quait ni IL IIL L Al j I I I L 11L
de largo ou euviiou sur lu profondeur qu’il | HU I L UL I fULLI IL UL
peut y avoir à alleraboqtir au lorrain de F. A.
Dame Ecr. médecin, le tout pouvant former 
onze arpent» et demi ou environ en superficie 
san» garantie de mesure précise, borné au font 
par la grande Rivière du Loup, en profondeur 
an dit S. A. Darn*> «u nord d'aberd i Hilaire 
Thérien ci ensuite h Charles Ed. Gagnon Ecr.
Notaire et nu sud à Félix IIoudo, avec une 
maison,une grange et une étable d'un corps, 
hangar et autre» bâtisses cidessu» érigées.Ué-

13 tircciii z RUE C R A.IG

Ceux qui veulent acheter ou vendre tics Immeuble! ; prêter ou emprunter
de l’argent voudront bien s'adresser à ce Bureau.

UKPEREKCK

Honneur le Maire,

H. G. Malhiot, M. P. P. 
James »Si(ortih, Ecuicr.

PROVINCE DE QUEBEC 
District de Trois-Rivières !

ET SES AMENDEMENTS 
Duns l'affaire do

Picrro Rlondin commerçant de la cité dt* 
Trois Rivières.

Failli
AVIS PUBLIC e«t par le présent donné 
no l'immeuble ci-après décrit sera v n-quo nmmeuMe ci-après 

uu» aux temps et lieux mentiounés 
ci-bas Toutes personne» ayant à exercer à

Ad liiloniHl^lti Ré*«rvé«75 •€••150 et» 
GRlUrlt - • *5 Ci..

Portes ouvertes à 7.30 P. M. Levée du Rideau
â 8 hrs. P. M.

Trots-Rivières, 23 sept. 1874,

"A STE.GENEVIKVE.”
Q«tr© neuvièmes indivis dans une terre 
en U dito paroisse 8to, Geneviève, au 

lien nommé «Le Portage ” de trois arpents de 
iront sur douse de profondeur, bornée en front, 
vers le su J, au bout de la profondeur d’une 
terra située as domains d© la ttelgni «rie dt 
■étiscsn, connus sous le nom de « La Ter.** du 
roitV per l’autre bout, ver© le nord, à Is 
Hftmèrç terre concédé©, joignant d'uu côté

DES TROIS-RIVIERES

Sur motion d. Messrs Gcrvai» et Gôrin avo­
cats, Procureurs du Demandeur en autant 
qu’il appert par le rapport de P. K. Vé^iniv un 
de» Huissiers juré» dan» le District de Trois- 
Rivières de la Cour Supérieure pour lcBus-Ca- 
nada, ait do» du Bref de Salih arrêt en cette 
cause et par l’alUdavit pr -duit que Eucharist© 
Grenier un des Défendeurs en cette causo n’a 
pu et ne peut être trouvé dan» ln dit District 
de Trois-Rivières, la Cour ordonne que le dit 
Eucharistc Grenier sera notifié par un avertis­
sement â être publié deux fois en langue fran­
çaise dans le “Constitutionnel ' et deux foi» 
en langue anglaise dans “ The Lumberman n
tou» deux publiés ep la Cité de Trois-Rivières 
de comparaître en cette caqso et • e répondre â 
la poursuit© ou action en cotte cause dan» lo 
délai de deux mois â dater de la dernière in-

Hcrvo toute foi» fuite d’une boutique de forge cet éga d du» réclamations quelo Régistrateur 
et d'un grand Hangar ou magasin de voitures j n’est pas tenu do imntionucr dan» son ccrtitl-.......... grand Hangar _ .
appartenant h Hilaire Thérien, lesquelle» ba cat, en vertu de l’articla 700 du Code do Pro­
tisse» devront être enlevées nans le courant | cédurc Civile du Bas-Canada, sont par le pré

PROVINCE DE QUEBE0 \
Dtriet <to Tiota-JUviètes. C

Cour 8 upéricure.
Acte concernant la Faillite de I8t><)

foil!.

des quinze jour» qui suivrontla vente et adjudi- sent îequisos do les faire connaîtra suivant la 
cation ainsi que le droit de passage réservé a loi. Toute» oppositions afin d’annuler, afin de 
Hilaire Thérien pour aller puiser de l’eau à la distraire, afin de charge, ou autres opposition»

Dans l'affaire de 
Edmond Vigneau,

et
James Shortis, syndic.

A la dite Cour, Mardi le six Octobre prochat t 
les soussignés demanderont leur déchargée» 
vertu du dit acte, .

EDMOND VIGNEAU, failli. 
JAMES SHOkTiB, syudic.

par N. L. DENONCOURT.
Leur procureur ad litf<* 

Treis-Rivièrc» 26 août 1874

Rivière. I è 1» vente doivent être déposées entre les
Pour être vendu à la ported© l’église de la ^i ns du Kou»»ignô à sou bureau avant les 

dite paroisse de la Rivière du Loup, lundi le quinze jour» qui précéderont immédiatement 
vingt sixième jour d’octobre prochain ‘j\ neuf ic jour de la vente i les oppositions afiu de 
heures avant midi. conserver peuvent être déposées en aucun

L. H. MIN EAU. (temps dan» le» six jour» après le jour d© la
Syudic vente, â savoir :

PROVINCE DE QUEBEC
District de Trois-IUvières i
Cour Supérieure.
Acte concluent la Faillite 1889.

Rivière du Loup en haut 23 Juillet 1374

canada

* Des soumissions cachetées 
soussigné, pour lu fourniture de cent cordes de 
bols franc et sec, seront reçues à son bureau 
d’hui au cinq d’Octobro prochain.

La Corporation ne s’oblige pa» â accepter la 
plus basse ni aueune des soumissions.

J. G. A. FRIGON.
. Sec-Tré*.

aertion du dit avertissement, et que sur son re­
fus ou négligence de comparaître en cette dite 
cause et de répondre à la dite poursuite ou ac­
tion dan» le dit délai, il sera permis au dit de­

I mnndeur do procéderait procès et jugement 
et adressées au | comme dans une cause par défaut.

{Certifié) F. X. CrUILLÇT. 
k Député G. C. C,

Trois-Rivières 27 Septembre 1874.

PROVINCE DE QUEBEC [
X ... » m___î_ 1> ! _iA.An jDistrict de Trois-Rivières

(Jour Supérieure

Hôte-de-Vills, 
Trois-Rivières, 21 
Septembre, 1874. \ 1 «r.

Ou exécute au bureau du 
“ Constitutionnel ” toutes sortes 
d’impressions, à des prix très 

I modérés.

ACTE DE WHITE DE 1069.
faillis.

syndic.

Dans l'affaire de 
Joseph Sawyer et fils,

et
Nazalre Gagnon, -

Le cinquième jour d’Octobrc prochain les 
-nlia ot le syndic demanderont leur décharge.

parGEKVAlS * GERIN. 
Leur Procureur ud Itiem. 

Troii-Rivièrc», 25 août t8T4.

Un emplacement situé en la cité de Trois- 
Rivières, »ur le ft« f Nivcrville, étant lo lot No. 
trois, do la rue Cartier, coté Sud ouest de cin­
quante pieds de front sm cent cinq pie s de 
profondeur, mesure anglaise ; borné en front 
â la dite rue Cartier en profondeur à J a rue 
8t. Louis joignant au nord-Ouest au lot No. 
quutro et au Sud K»t au Lot No. d©ax, circons­
tances et dépendances.

Pour être vendu au palaU de justice, dans 
la chambre réservée ponr les procédés ©n 
faillite on la dite cité da Trois-Rivières Mardi 
le vingt septième Jour d Octobre prochain è 
onze boq* es de l’avant midi.

LL. CLAIR.
Hyndic

Trois JUv 1ère s 17 août 1874.

failli.
Dans l’affaire do - 

Honoré Brulé. .
et ' .

Nazalre Gagnon, . syndic,, _
Le cinqitièmo jour d'Octobre prochain, le .• t

Impressions de toutes sortes ù 
ce Bureau ù des Prix tris réduits

failli et le syndic demanderont leur décharge.--------------- M — BUj&par OERVAIB k G ERU 
Leur procureur ad IjUm» • 

Trois-Rivières, 2G août 1874.

NOTICE.
Tho undersigned intends applying to the

next session of the Provincial Legislature fer
il| ..to. _

Lower Canada as m Attorney, w •ter tad
th© passage

rod alterccivod 
Lower 
Solicitor at Law.

of a RU( to permit him to be r© 
due examination by th# Bar of

GEO. E. HART, V. 
Three Rivera 11th August 1874.

• •

n.
j-'VûMitcrJï'- -/'W asaMaWB
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Annonces Diverses.
-À,

Annonces Diverses

A ,LENIC*E DU

Annonces -hve»es

A Vendre Mm

Annonces Diverses

R. PACE
Une bonne maison dans une très-bel endroit,

rue Notre Dame, tout près de chois M. Henry . • • • ■ * ' • Un»**.
S’adresser a

Dame Veuve HUBERT THIBAUT. 
Ti ois «Rivières 20 mai 1874.

Dentiste |f^(|
Pianos,

BT AGENT DI

25 lersFrix*,,n 1871

»
Mélodiujus et

Machines 4 coudre

Médecines

il
Coidial Carmin^it Célébré.

AU COIS DE.i
RUES HART A Ut S FOUCES
A» «• t

J. C. Rousseau,
t

MARCHAND-EPIClBfi,
A transporté son magasin au coin des RUES 

HART ET DES FORGES. Il y aura con­
stamment cri mains toutes sorte» d’Epieeries, 
Vins et Liqueurs ù très bas prix 11 sollicite 
respectueusement une visit tous ses 
amis et du publie en général.

•ALLEZ AU MAGASIN DE M. ROUSSEAU» 
/ Trois-Rivièree 19 Septembre 1873.

ipijvisr os
DE PHStflÈRK CI.ASSE

GHICKERIN6 & SONS.

R*e STotro Dame,
T K OJS-RIVIE R ES.

Porto voisine «le M. WHITEFOKD.
Le soussigné à 1 honneur d'informer ses pm« 

iques et le public en général qu il a tenns- 
iiorté sou magasin dans la maison ci-devant 
Occupé par MM. PANNETON k ROCHE- 
LEAU, porto voisine de M. WHITEFOKD, et 
qu'il a assortiment des plus varié, •

CONSISTANT EN

Soies de toutes couleurs,
Etoffes à Robes,

Bnrèges, Mousselines,
* Fleurs, Plantes,

Chapeaux, Mdriuos,
Cobourgs, Lustras

Gants, Eté. etc.,
Aussi draps et casinirs des meilleures qua 
tildes, meriiics doubles et tapis.

Toutes marchandises scrout vendus 
des Prix extrêmement lias.

J . E. Geiivais. 
Trois-Rivières 30 mai 1S73.

GRAND ASSORTIMENT

Bureau : au-dessus du magasin de 
Louis Bhuneplk k Fnip*, rue du Platon. 

Trois-Uivièfes, juin 1872.

MM.

P WM, BOWMAN & C IE

lieteay & l«ai
5 ont obtenu A l’Exposition Universelle à 
Paria, le premier prix et la légion d’honneur 

i o les fabriquants, ont établi une agence 
• o ces instruments célèbres h Québec, qui Re­

vendus à notre dépôt (Magasin de musique 
de B. MORGAN) aux plus bus prix des fabri 

•cants ■'*' • *
11 aussi Agent pour les célèbres Or­

gue ffde Salon de MASON & HA­
MILTON et de GEOKGE A. 

PRINOE à Oie.
ASSORTIMENT considérable et choisi des 

instruments venant des fabriques sus-mention- 
‘•néCR. • *' * "
u Pianos à des conditions faciles.

S. SICHEL A Cie.
:4- 1 Juillet 1871.

N. B. Toute personne désirant un PIANO ou 
ORGUE de première elapse voudra bien s’a 

•dresser à nous et‘nous donnerons avec plaisir 
tous les renseignements désirés

DE DE

GAUTHIER, MAYRAND & Cie,
IMPORTATEURS DE

Vins Spiritueux, Epiceries,
MARCHAND DE FARINE

LARD, SAIN DOUA,
m _

274 et 2S1 Rue des Commissaires, 
MONTREAL.

9 Décembre 1$72.

Pelleteries & (\aptavx9
Souliers moux et mitaines, 

Victorines et manchons 
de Vison %

Mouton de Peise,
Hermine,

Capots de chat sauvage, 
Et de Castor,

Rohes de buffle et d'ours &c.
Le soussigné payera,» fou magasin, ppur les 

pelleteries et peaux brutes telles a lie Visons, 
Castors, Ilètes puantes, Martres, Loups-Cerviers, 
Orignaux, Pékans, Renards, Caribous, Loutres, 
H at s-Musquécs, etc., etc., etc.

ITLE l»UiSIIàUTPBIX-«l
Du Marche de Montreal

U. P. BUREAU
Rue des Forges, en lace du magasin de 

MM. McDougall.

A LA IMBRIQUE BUREAU

CC
LU

m
CQ
LU

J. Q. PAGE, Dentist*,
Agent, Rue Platon,

Trois-Rivières.

M
00
LO

m
30

MANUFACTURIERS UES

Machines a Coudre
DK FAMILLE UK

C. c.- c.
CORDIAL CARMINATIF CELEBRE

. •. * * ’ *

"ONTRE LE8 DOULEURS DE LA DENTITION
DES ENFANTS

Médecines

C. c.—c.
CORDIAL CARMINATIF CELEBRE 

CONTRE LA DySSENTElU* DES ENFANTS.

c.—c.~—c.
CORDIAL CARMINATIF CELEBRE 

CONTRE LA DIARRHÉE DES ENFANTS.

C.------C.-r-----« 1
l

Cette machine è coudre surpssse tontes les 
autres dans les détails les plus essentiels. Elle 
est plus simple et par conséquent fonctionne 
plus aisément. Elle est plus durable, faite 
plus élégamment et présente une meilleure 
apparence. Fonctionnant plus aisément, elle 
fatigue moins l'opérateur, fait plus 'd’ouvrage j 
et de Peoyragc de meilleure qualité et par con- ' 
çéqieotost dc beaucoup plus économique. Elle 
fuit tic l’ouvrage pins varié. C’est une grande 
épargne pour la fi mine, pour le temps et pour 
l’argent et par conséquent rencontre les ins­
tincts philuntrophiqucs de l’humanité. Elle a 
subi l’épreuve de l’essai et a conquis une popu­
larité plus ennuie et plus prompte qu’aucune 
autre machine ù coudre. Les agents font plus 
d’argent parce qu'ils peuvent vendre des machi­
nes Loçkman en moins de temps et avec moins 
de trouble qu’aucune autre machine à coudre.

cogs

LE MOULIN a COUDRE DE ^VEBSTLR I Ceux qui veulent acheter une machine è coudre 
ressemble au Movi.ix a coudub de Sinqku I feront bi u d’examiner les Mrehiues Lockman, 
mais il a subi BEAUCOUP D AMELIORA- s’ils veulent s’épargner des misères et des diffi­

cultés.
JOHN F. BROOKS k Cie., 

(Successeur de Geo. JIARVKY k Cik.) 
Agents généraux pour la Prov.de Québec,

343, rue Notre-Dame, Montréal.

Tl ON S de grande importance. Il n’a ni 
ni cams qui l’usent ou le fassent casser, il 
fonctionne avec plus de facilité dans les gros 
ouvrages aussi bien que dans les ouvrages dé­
licats et il a la meilleure navette eu «sage. 
Hcn Tous moulins garantis.

J Q. PAGE, Dentiste.
Agent. Rue Platon,

Trois-Rivières.
N. B.—Le soussigné prend de lû occasion 

d’informer le public qu’il a en mains un assor­
timent ‘ complet de machines à coqdçe autre 
que celle ci-haut mentionnée.

^CORDIAL 0ARMINÀTIF C’F.LRp tEJ
r.ONTRE LA DOULEUR PE8 ENTRAILLES I ES

ENFANTS.

i\------C.-------C.
CORDIAL CARMINATIF CELEBRE 

CONTRE LES CONVULSIONS DES ENFANTS.

C--------C.------- C.
CORDIAL CARMINATIF CELEBRE 

CONTRE L’INSOMNIE DES ENFANTS.

c.- - - - r.- - - - c.
CORDIAL CARMINATIF CELEBRE 

CONTRE TOUTES LES MALADIES DONT LES 
E NE A NTS SONT sUJEI t»..

LP SOTHERION.
m àwsüs*

Ptpier pnltm>naire, uiu-.itliiii«thldùé
C nouveau remède longtè.,^ 1A__

jamais trouvé, contre une matadi. 
jusqu’à ce jour comme incural. rtutdttoSu, 
le» enditious de rimailliLi|ité.etaii«ur. U?.V 
rison. Co romédc unique pre.qa.pm.i^*’ 
ne jHiut larder d’être unlvemell«ïent 
Depuis le peu do temps qu’il a «mamenci dï-if. 
en usage. Ujjs cures rapide* dan. iei eu di.il 
peré» opt été obtenues,et un uunkra côî.Wfïï
cifcité c,rt flc“to *0llt ’re“M' son

Le SoTHftsioaest inhillibl» contre ltBul.Jl, 
des voles respnatoircs.il guérit lapbihisie , nf 
mouaire ou consomption, l’utbme, fe, bronrUL 
tes, la tou* nerveuse, Jp gripe, l'irriti tion2 
poitrine, l’insomnie, la catarrhe, lapaIp|t»C
du cœur, la falbleue de constitution “

£•> vente dan* tastes les pharmacie».
VépCt génital pour la franc :

No. U, rue de G'astiglioue, Pari». 
J‘our le Canada :

Obe* le Dr. Podutisb, Dentiste, rue Ssiut 
Jeun, Québec, î

Agent* pour la Puiuance du Canada :
• ÈvA»8, M KHCKK KT Cil., Moiltréâl.

Agent pour lïoii-Iiivière» :
.G. Edsom, pharmacien, coin des rues Nûtr* 

Dame et du Platon. n
Québec, 14 juin 187).-—

Nous, soussignés, avons nommé Ph. DE FOY, 
de Gcntilly, notre seul ag< ni pour la cité des 
Trois-Rivières, et pour Us Comtés de Nicoletet 
Ciiauipliiin, ù <iui tous ordres ou lettres doivent 
être adressés,

JOHN F. BROOKS k Ci*.

Voua ironveiez des « orHdM à 2«laoii»
—Crinolines depuis un ÿhelin et montant.

U. P. BUREAU, 
Trois-Rivières 30 Août 1870.

NOUVEAU 
Magasin de t hapeaux

DANS LES DERNIERS GENRES

EUROPEENS ET AMERICAINS

ET

.CONSTRUCTION EN BOIS
Le soussigné a toujours en vente, h sa ma­

nufacture, BOIS-CARRÉ de PIN et d’ÉPJ- 
iNETTE; BOIS SCIÉ de PIN, d’ÉPlNETTE et 
de PRUCHEde toutes les dimensions et qua­
lités.
•PLANCHERS de PIN et d’ÉPINETTE de 
- ; - toutes les sortes.

LATTES
BARDEAUX

PORTüS et PENfJTBES
MOULUEES

BOITES d’EMBALLAGE. 
Les Portes et Fenêtres au prix 
* de Montréal.
JAMES DEAN.

« - ■
Trois-Rivières, 21 juin 1872.

Nouveaux Styles et Tonnes Nouvelles

DERNIÈRES MODES DE PARIS, DE VIENNE,
de Londres, de New York, chez

A. VENDEE.
UN coffre-fort (wife) Kershaw. 

Conditions faciles.
T. E. NORMAND. 

Trois-Rivières, 14 octobre 1870.

IRQ

EOTT&S

CRAY.
On recommande fortement ce 

Sirop pour la Toux, le Rhu­
me,l’Asthme,les Affec­

tions desBroncheg 
et delaGonje.

25 Années

&AUU11M & TIMOH- r

Importateurs
D’EPICERIES,
- VINS,

1 LIQUEURS,
PROVISIONS,

FLEUR,
‘ LARD,

’• SAINDOUX,
&€., &o., ko.

' EN GROS,* V I .• --9

No. 200 Rue Si. TauI et 161 
' Rue des Commissaires,
lyiOlSTTREALL

'«»nt ira'-»r.^ 1871

Balais I Balâis i l^Balais ! )
’ DE TOUTES SORTES
De TOUTES les GRANDEURS
- * De tous les

Lea Jon^aignén viennent d’ouvrir à Trois- 
Rivières une mànufftctute de ce genre sous la 
direction d'un homme qui a éié longtemps 
Aims les manufactures des Etats-Unis et qui est 
en position de donner 4e l ouvrage de premiè­
re classé.

K. B. Les marchands Je la ville et de la 
ommpàgn* sont priés do faire une visite à 
l’établissement et, après cette visite, nous som 
mes sirs qu’ils emoooraferout cette iadiutri#

LA88ALLE h FERU 
TroU4Uriéres 19 ScoUmbre ip?*

CHS. LE SIEUR
Marclinmt & Manufacturier de

Pelleteries de Toutes Series
A l’Enseigne du 

CHAPEAU DE CASTOR ROUGE 
RUE DES FORGES

Porte voisine do. F. Rochelcnu Marchand 
Tailleur.

C. L. —A constamment en mains du­
rant l*dtd un des plus beau assortiments 
de Pelleteries. Toute Pelleteries verte 
sera achetée ua plus haut prix du Mar­
ché.

CHS. LESIEUR.
Chapelier et marchand de Fourures. 

Troia-Rfvière», mai 1874.

Seulement UNE Piastre
LE COMPAS MAGNETI­

QUE CONSERVATEUR ET 
INDICATEUR, parfait BIJOU 
pour la poche de chaque voya­
geur, négociant, cultivateur, et 
pour chaque personne désirant 

UNE MARQUE ASSURÉE DU TEMPS, et 
aussi un compas cie poche supérieur, une mon­
tre d‘unt> grandeur ordinaire, ouvrage d'acier 
vitre do cristal, tout dans un beau boîtier 
D'OR GARANTI, ponr donner le TEMPS 
CORRECT et pour lé tehlr et s’en servir fidèle­
ment pour deux ans. Rien de pareil. Un 
échantillon du méchanieme do c e parfait 
BIJOU «era envoyé dans une ooite propie 
(payé ci’avance) A chaque adresse sur réception 
d’une piastre. Adressez, clairement* WHI- 
TINO k Co., Montréal, P. Q.

Seuls agents pour la Puissan e du CanaclA. 
Agent* demandés partout,é 

Décembre, 1872.

EN GROS SEULEMENT. 
Important 1 Important !
PAS DE~BLAGUE!

VENTE D’UN
Fond de Marchandises Sèches' *4 . ' • m. '* •

A de Grand* Sncrlflce*
Le fiousnigné s’étant engagé dans un autre 

genre d’industrie, offre en vente

Tout 8on Stock
A meilleur marché que partout ailleurs.

Chance Exceptionnelle !
Le public est invité & foire une visite !

GODF. LASSALLE, 
Enseigne de la Scie Bonde Bouge. 

W Septembre 1973

LA GOMME D’ÉPINETTE ROUGE a tou- 
jonrs’eu lu plus haute estima d s indigènes du 
Canada, et .a joui pendant longtemps ‘ d’une 
grande réputation pour la guérison des Affec­
tions Pulmonaires. Comme un grand nombre 
de nos remèdes domestiques, elle u d’ubqrd été 
employée par les Sauvages qui avaient beau­
coup de confiance en ses vertus.

Jusqu’ici on a eu l'habitude de dissoudre la 
GOMME dans l’Esprit de Vin et de la mêler 
ensuite un p» u d’eau, mais la quantité d’Es­
prit de Vin employée pour obtenir un effet ap­
préciable, était si considérable qu’elle détruisait 
entièrement les effets Balsamiques ctCAlmants 
qui caractérisent la GOMME.

Dans cette préparation la GOMME s’offre è 
l’appréciation du public, sous la forme d’un 
Sirop délicieux avec tout ses propriétés na­
turelles.

PRKPARfe PAR

144
PHARMACIEN,
Grande Rue St. Laurent,

MONTREAL

1ST A vendre chez tous les Pharmasiens et 
Marchands de la campagne.^^y

Ull'ÜXT,

«* »;•«*

ET

Marchand de Chaussures
informe ses pratiques et le public qu'il a 

transporté sa boutique et son magasin de 
chaussures dans la MAISON DEM. RYAN, sur 
la rue Notre Dame, la deuxième port' des Salles 
d'Encan. Il profite aussi de la même occasion 
pour'annoncer qu’il aun assortiment de chaus­
sures de la meilltture qualité et des formes les 
plus élégantes.

POU DAES
HOMMES

ENFANTS
Les chaussures faites sur commande seront 

toujours exécutées avec lo mémo soin que par 
le passé.

Trois-Rivières 5 Mai 1873.

Onexécuteau bureau du Con­
stitutionnel, toute» sortes d’im­
pressions, à des prix très modé-

a gents demandés.
Nous avons besoin d’un agent pour la Cité 

des Trois-Rivièrrs et pour chaque paroisse des 
comtés de Nicolet et Champlain.

Conditions lébérales. Ceux qui ont besoin 
d’un Moulin Coudre feront bien d’en profiter, 
car ils auront bientôt payé leur moulin. Circu­
laires envoyées Gratis en s’adressant à

PH. DE FOY,
Gcntilly.

Seul agent pour les comtés de Nicolet et 
Champlain.

Gentilly, 15 Janvier 1872.
Marque de Commerce

b>'~*

ENREGISTRÉE.

D'EXPERIENCE !
Le Dr. J. EMERY CODERRE, Professeur de 

l'Ecole de Médecine et Chirurgie t^e Montréal 
(Université Victoria) est parvenu, panic nou­
velles composition mcdecinales a obtenir les 
résultats les plus satisfaisants, dans un grand 
nombre de maladies. Sollicité par les personnes 
qui avaient éprouvé les heureux effets de ces 
remèdes, le Dr. Coderre a consenti à en surveil­
ler la préparation en quantité suffisante pour 
faire participer le public dans les bienfaits de 
ces prôparrations éprouvées et approuvées.

La valeur de ces remèdes est présentée au 
public avec des garanties rarement attachées 
aux produits pharmacentiques. Ces prépara­
tions- ont été soumises a l’examen des Profes­
seurs de la Faculté de Médecine de l’Université 
Victoria, è Montréal, tous ancieus médecins 
pratiquants et attachas aux Hôpitaux ; et elles 
ont revu leur approbation. L'une de ces pré­
parations a été employée ù l’Hotcl-Dieu et a 
l’Asile de la Providence depuis un grand 
nombre d’années et a produit les meilleurs 
effets

lo.* L’ELIXIR TONIQUE du Dr. Coderre, 
a pour base Uod. Quin. loduréo, est employé 
avec un plein succès dans l'Anémie (appauvris­
sement du stng), la Chlorose (pAles couleurs), 
la Leucorribée (fleurs blanches), la Menstrua­
tion difficile, les Affection Scrofuleuses, les 
maladies de la oeau, Dartres, etc., les Pertes 
Séminales Involontaires, duns la Consomption, 
contre la Diarrhée et les Transpirations, etc., 
etc.

2o. LE SIROP EXPECTORANT du Dr. 
Coderre, est employé avec succès dans les 
Catarrhes Pulmonaires, les Bronchites, la Co­
queluche, le Croup, le Rhume et duns les cas 
de Consomption, etc.

3o. LE -SIROP' DES ENFANTS du Dr. 
Coderre est, de toutes les préparations en usage, 
celle tpii produira les meilleurs effets, dans les 
Coliques, Di.irrhéc Dyssenterie, Dentition dou- 
lourrcuse, InsomnL*. Toux, Rhume, Coque­
luche, etc., etc.

Toutes ccs préparations ont l’avantage d’être 
agréables au goût. ’ *

En vente chez les principaux pharmaciens.
Agence générale chez Ll MANS, CLARE et 

Cie., No 384, Rue St Paul, Montréal.
La Profession médic ale peut obtenir du Dr. 

Coderre toute information sur la composition 
de ccs Remèdes au No. 302, Rue du Ptluis 
(ci-devant Rue Lagauchetière), Montréal,

1er Juiu 1872 .

PANNETON & ROULEAU,
Marc/ian ds - rl \i tllcu rs,

RUE NOTRE-DAME,
ANCIBN MAGASIN DM

A. E. OLL1VIER,
Assortiment général de

Marchandises Sèches,
Stock nouyeau 'et dans les dernières modes, 
DRAPS, "

CASIMIRES,

ÇTOFFES do Fantaisie,

L’action Calmante de cette préparation n'est 
pas due i\ 1 Opium, remède qui procure un sou- 
lageiucut temporaire, mais qui, lorsqu’on en 
fuit un trop frequent usage, est dommageable ù 
l'enfant dans la suite de sa \ie

LUfiet du CVIrbr** i orslliil «1 nriui» 
liai|f n’est pas de faire dormir l'e^funt, mais 
au contraire de soulager les douleurs o. inr 
conséquent produira le sommeil naturel.

En vente chez tous les pliannacicns et mar­
chands de 1s. campagne.

Prix : 25 cents la Bouteille.

DEVINS i BOLTON,
PHARMACIENS,

Près du Palais de Justice, Montréal *

The Lightning Wizard Oil.

L'ffUILE
Electrique Magicienne

DE

TWEEDS,

Pour Robes, etc., etc. 
La longue expérience do M. H. KOCHKLEAU, 

comme tailleur, le recommando avantageuse­
ment au public et à ses amis.

f0TUno visite est respectueusement solli­
citée.
F. X. PANNETON H. BOCHBEEAU.

Troia-Bivièreo 6 Afril U72.

31 i c 5 u r b,
EST un remède qui rk He dissipe plus 

d!indispositions et de douleurs, et établit un 
plus parfait équilibre de tous les fluides qui 
circule dans le système humain, que ne pourait 
le faire, dans le même espace de temps, aucun 
médicament en usage.

L’Huile Electrique Magique agit directement 
sur les absorbants et réduit les enflures glan­
dulaires et autres duns un temps incroyable­
ment court, et sans aucun danger provenant 
de son usage dans aucune circonstance.

C’est un remède interno et externe, composé 
de racines, d’herbes et d’écorces, et qui repose 
sur des propriétés chimiques et électriques et 
par conséquent peut s’appliquer dans les cas de 
dérangement duns la cin ulation des fluides 
nerveux et vitaux. On devrait toqjours en 
faire usage avant de faire l’essai de tout autre 
remède, car dans presque tous les cas, c’est le 
seul remède efficace pour les maladies sui­
vantes .

Mal do t u, mal de dents, mal de gorge 
diarrhée et dyssenteric, névralgie, entorses, 
coliques et les crampes, choiera, cholem-mor- 
bus, rhumatisme, fièvre intermittente, fièvre 
tremblante, douleur dans le doR et les côtés, la 
toux et le rhume, pleurésie, surdité, l’astnmc, 
inflammation des intestins,dyspepsie, érésipèle, 
battement de cœur, brûlure, engelure, les cors, 
etc., etc., etc.

Gardcz-la dans votre famille, la maladie 
arrive au moment où on s'y attend le moins.

Voyez ma signature sur l'enveloppe de clm 
que bouteille.

D. RICHARD.

Pl’lX 25 CtS. la bouteille
8t. Célestiu 29 Janvier 1872

AVTÎS 7

LaSoc.été de Painture et des Tetres
DE TKOIS-RIVIBRES.• I

Offr* bn Vmntb
5.000 pièces BOIS So CONSTRUCTION 

300 Cordes BOIS de CHAUFFAGE
2.000 PERCHES DK CKDRE.

200 PIEUX « «
S’adresser è

PHI. GBAVIU 
TroU-Rivitofl» IV ftnter 1173.

Proclamons la bonne Nouvelle |
Que le Grand Rkmée* Shoshonees et I'iiau* 

de l’éminent JIotntneMédecm Indien, le Docteur 
Lewis Josephus, de la grande Tribu des Slip#, 
honées, Colombie Anglaise, accomplit Rb guf. 
risons les plus merveilleuses et les plu» éto^ 
liantes que l'on ait jamais mentionné duna 
monde. Jamais dans les annales de I HiiUirt 
Médicale Canadienne, un tel succès u'a marqQl 
jusqu’ici l’introduciion d’auçuùe médec'ae

roi/KQtroi t
^SIMPLEMENT porc* que leé nombrtuv logrfc 
dients médecinauxf précieux (tel que les ex 
traits de l’écorce de cerisier sauvage, Podophy 
Jura, Juniper, Quaçs\a, 8martweed, Dandtliaa 
Hyoscyamut, Vomica, tairait compv^ it 
Cplpçynthe, Jalap, Socotrine, Aloes, Captif, 
etc., etc.,) qui entre dans la médecine c«^Vi- 
née, sont tellement et si hanuonieu*tm«ot 
classifiés et composés qu’on eu fait le remiÜt 
le plus efficace qui soit dans le monde connu, 
Pt pe peut qu'agir sur le système que d'une m». 
nlère très-satisfaisante et très-désirable. Qui* 
que soit votre étfct'èt quelque soit le tein|)B, et 

. remède atteindra te mal, et vous serez étonnii 
j de la manière prompte avec laquelle vous serti 
rappelés à une santé parfaite et à uue pleine 
vigueur.

Cette médecine est agréable et on peut 
prendre, en toute sûreté, avec la certitude qu'd 
le opérera une guérison permanente duna tou. 
tea les maladies de la gorge, des poumon», dq 
foie, des rognons, des organes digestifs, etc,ttc 
ainsi que les scrofules, les diverse^ maladie» 
de la peau, les humeurs et toutes les uialydki 
provenant çio l’impureté du sang, excepté U 
troisième phase de lu consomption. On pourra 
obtenir on sc procurant le traité ou l’aimant? 
ou les circulaires chez tous lus dvognihtc» res­
pectables nu Canada, toutes les information! 
désirées, avec des direciions complètes sur U 
manière du faire usage du Remède et dm l'ilu- 
les Slipslionces ; ce livro que l’on ueut obtcnii 
giatis, contient aussi des témoignages et dc| 
certificats de guérisons.
Priæ du liemède en grande bouteiHê 

dfune pinte $1*00. Pilule*, 2% 
cetsts ta boite*

“ SjüTnmtq,
J. C. Chamierlaim, Ecr.—Le présent est ppa; 

certifier qu’il y a environ ' trois ans je fus aller- 
té d'une bronchite, qui dura environ 18 mois. 
Je souffrais tellement pur le defaut de respira­
tion qu’il était très difficile pour moi de parler, 
et pondant la nuit je me levais souvent poo; 
Ui’cwpLchcr d'étouffçv. J’eus retours è trolq 
médecins les plus éminents dans le comté d» 
Northumberland pendant environ une anna# 
sans en recevoir aucun avantage. Effective­
ment je continuais à empirer. Enfin on »« 
conseilla de faire usage du ' grand remèdf 
Shothonees. J’eu achetai un* bouteille ctj* 
pris et quand je l'eus à peu près finie j# coo» 
mençai à ressentir un peu de mieux. Je codb* 
nuni à en faire usage jusqu'à • que j’en ««• 
pris trois bouteilles.'quand à ma satlsfactioB, 
je trouvai que j'étais aussi bien que je l’sf" 
été avant ma maladie, et J’ai conscrv^ CO-fi**; 
être depuis. ‘ . ^

JOHN SILVER, J. P- 
Assermenté devant moi, ‘à Smithfield, ce 

jour d’avril 1270. . B
J. M. WELLINGTON, J. P.

GUÉRISON ÉTONNANTE DE LA MAU;
DIE DES TOUMONS.

Brooklyn, 5 avril 1870.
J. C. Chamiiolai», Eoa.-rMoüsieur,-Jeoww 

titie que ma femme était très malade 
maladie des poumons. Le médecin IW 
abandonnée. Il avait déclaré qu'il J 
des tubercules sur l«s poumons et qu# «ig- 
cine né pouvait rien foire. En dernier 
j'aGlgdai une bouteille du Graud Remède wen 
bomran. Au bout de deux jours, Us •W'r 
mes changèrent au mieux. ®U lCOD^“T# 
s'amélioi^r si rapidement quaprès la pnmjjj 
bouteille, elle pouvait s’asseoir, hm conttMm* 
lé remède elle se rétablit parAdierntnt- ^.

Vous poùves publiée ess «U pour
ge d* eu «li NoM u*Êtéta * »!
maladie.
ÎV.V

Ministre
En vente cbee M. G.

Tioia-Blvlèfee.
TiuieJUvlftN% l> m

TS2»
fie défini

INI,• #

2756


